
a tous les gouvernants
ROME. — Inaugurant les travaux de la deuxième session de la

(commission centrale préparatoire du concile, le pape Jean XXIII a
prononcé une allocution en latin, au cours de laquelle il a notamment
déclaré : « Certains se demandent tristement si le monde ne s'achemine
pas vers des situations dramatiques ». Le Souverain Pontife a ajouté
qu'il entendait, à ce sujet, rappeler l'appel pressant qu'il avait adressé,

APRES L'OURAGAN SUR ATHENES
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L'ouragan qui s'est abattu sur Athènes — et dont nous avons déjà parlé — a
ravagé des quartiers entiers faisant de nombreux morts et blessés. Notre bélino
montre des habitants se sauvant à travers les rues inondées, de l'eau jusqu'aux

genoux.

A la commission des affaires militaires du Conseil national

DCA ET PLACES D'ARMES
BERNE — La Commission des affai-

res militaires du Conseil national s'est
réunie les 6 et 7 novembre à Berne sous
la présidence de M. Hans Oprecht, con-
seiller national, et en présence de M.
Chaudet, conseiller fédéral, des colonels
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cdt. de corps Annasohn et Frick, du co-
lonel div. Primault et d'autres collabo-
rateurs du Département militaire fé-
déral.

La commission a approuvé .à l'unani-
mité, ainsi que l'avait fait il y a peu
de temps celle du Conseil des Etats, le
projet d'arrêté qui prévoit d'ouvrir des
crédits pour des constructions de la pla-
ce d'armes de l'Ajoie et l'achat de ter-
rains en vue de l'aménagement de pla-
ces d'armes ou de tir à Bremgarten et
Isone.

Elle a approuvé également le projet
qui préconise de renforcer la défense
terrestre contre avions par . l'adoption
d'engins guidés et de batteries de cali-
ble moyen.

Dans une motion, la Commission in-
vite le Conseil fédéral, dans l'idée de
renforcer encore la défense terrestre
contre avions, à renoncer à dissoudre
11 batteries lourdes et à les équiper
d'armes antiaériennes modernes. Elle
lui demande en outre, dans un postulat,
d'examiner s'il n'y aurait pas lieu d'é-
quiper aussi d'armes antiaériennes mo-
dernes les 6 groupes des régiments
DCA.

en septembre dernier, aux gouvernants,
pour qu'ils considèrent leurs redoutables
responsabilités en vue de sauvegarder les
libertés essentielles de chaque peuple :
« Humblement, nous disons que notre ac-
tivité ordonnée veut coopérer à répandre
une atmosphère de confiance, d'espoir et
de collaboration réciproque, de respect des
droits de la personne humaine, rachetée
par le Christ et de préparation et de dé-
fense de la paix, pour le bien de l'huma-
nité tout entière >.

Jean XXIII a ensuite relevé les raisons
d'espoir que lui procurent les progrès ac-
complis dans la préparation du concile.
Celui-ci, en effet, a suscité l'intérêt « de
tant de frères séparés, et d'autres aussi qui,
bien que n'étant pas marqués du sceau du
Christ, sont éclaires par la lumière de la
révélation naturelle. Cest précisément cette
attention, faite de respect et d'attente, qui
ne peut laisser indifférent aucun membre de
la famille catholi que ».
" Le Souverain Bantife s'est ensuite félicité

de constater qtie, bien que l'attention du
monde semble se porter surtout sur les
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Contrôle des naissances: crime et châtiment
Une fois le principe de l'avortemcnt légal admis... il tend à déve-

lopper toutes ses conséquences :
Les législations malthusiennes ont frayé la voie à une mentalité

nouvelle faite de sensualisme et d'égoïsme. A son tour, cette mentalité
contraceptive ne peut pas ne pas peser sur le législateur et le conduire
— par la logique du principe posé ¦— à parachever l'organisation légale
du crime.

Ainsi voit-on nioanbre d'Etats engagés
dans **. voie aniti-oonoepticmineWe pour
éviter l'avortement... obligés en fait d'au-
toriiseir les pratiques «alboidives sous la
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. . .  Non la Suisse. 200 réfugiés thibé-
tains vont trouver asile chez nous.
22 sont arrivés. Notre photo : une thibé-
taine lave une peau de mouton dans un
torrent suisse, comme elle le faisait  au

Thibet.

M A T I N
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j Poison en Valais... s
â miel en Suisse!!! I
2 o
i ; A la suite des derniers communiqués du professeur Lugeon, on m
m ne peut se départir de scepticisme à l'égard de ses déclarations. 0
Q Son argumentation est faible. _ 5
¦ // ne fait aucune différence entre la raffinerie , bâtie en Valais, U
0 et la centrale thermique, construite à A igle. Or chacun sait que la 

Q
5 raffinerie ne prés ente pratiquement aucun danger et que Von peu t ^0 titiliser du pé trole non sulfureux sans rendre l'exploitation non g
S économique. Et les mesures prises p ar les raffineries sont telles m
. qu'il n'y aura aucun danger ni pour la poll ution de l' eau ni pour Q
n la pollution de l'air. ¦
¦ De plus les observations de M. Lugeon, selon lesquelles la \]
Q centrale thermique ne serait pas rentable avec du pétrole 

^ 
non ¦

¦ sulfureux , sont du ressort d'un financier , d'un technicien du pétrole U
0 et non d' un météorologue ; et chacun sait que les hommes de sciences ~¦ sont la plupart du temps de mauvais financiers. ( ^ £0 Le professeur Lugeon prétend avoir déposé des rapports pour g
5 les autorités fédéra les. Comment se fait-il qu'il les popularise à m
U l'intention du public ? Q
n Ne serait-ce pas que les autorités en ont pris connaissance et les ¦
B ont joints à d'autres rapports soumis par d'autres spécialistes et Q
g qu'elles ont fait la synthèse des études présentées ?- Sur la base de ¦
¦ cette synthèse, les autorités n'en auraient-elles pas déduit que les U
Q dangers, réels soulignons-le, peuvent être écartés par des mesures 5
¦ appropriées ? , . ¦
0 Ce doit être le cas puis que l'inspecteur fédéral sur les fabri ques r*
? et la Caisse nationale donnent leur approbation aux p lans de cons- u
U truction. r 0
S Enfin , un argument qui milite résolument en faveur de la a
Jj[ raffinerie en Valais, c'est que le professeur affirme que le complexe £)
g serait mieux ailleurs en Suisse et qu'il y a des quantités de sites mieux ¦
¦ appropriés que ceux de la plaine du Rhône. Il rejoin t par hasard les U
Q nombreux milieux suisses qui trouvent que Je complexe devrait se ï
¦ faire en Suisse centrale ou orientale ou encore à Bâle. «
0 ' ¦¦ ¦¦¦ - . - ¦ '- '¦ , . . •¦ ¦ • Henri Roh. n
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pression du « ooncensus » auquel elle a
donné naissance.

On cherchera d'abord à « codifier » la
chose... afin de la limiter. On multipliera
las oéserves, cm soumettra « <Tin.terruptio«n
de la «grossesse » à de « sévères » indi-
cations médicales.

Mais quelles nommes fixer à ces « in-
dications médicales » ?  11 peut y avenir
telllemerat de contre-indications à une
grossesse 1... depuis la fameuse « psy-
chose » jusqu'aux « «impératifs » écono-
miques...

Le fait est que les législations qui ont
adonis le principe n'ont pu qu'élargir peu
à peu jusqu'à te liberté quasi-totale le
champ des aiutaraisatioms.

On admit au début lies seules indiica-
tioaiis purement médicales... puis ont dût
reconnaître les motifs d'ordre social ,
économique, ou tout simplement psycho-
logique.

La Suède et le Danemark durent com-
pléter leur législation contraceptive de
1938 et 1937 par des dispositions nou-
velles en faveur de l'avortement .

En Suède, où la Sécurité Sociale rem-
bourse les frais d'avortement à partir
du 6e enfant, l'indication « médico-socia-
le » (admise en 1946) a été suivie d'un
accroissement considérable du nombre
des «avortements thérapeutiques » : le
chiffre de 1951 étant 14 fois supérieur
à celui de 1938 !

Au Japon, l'application des motifs me-
dico'-sociaux a fait passer le nombre des
avortements :

de 489 000 en 1950
à 798.000 en 1952

el à 1 143 000 en 1954 '
dont 83 % pour des raisons d'ordre ex-
clusivement économique.

Au Danemark, 50 % des avortements
légaux sont pratiqués sur des indief.-
toons médicales.

En Russie, le nombre des avortements
légaux n'a cessé de croître pour aboutir
finalement à la liberté totale...

Quant aux indications purement médi-
cales... quelles fluctuations I

En Hongrie, les « vomissements dûs à
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tout pour
monsieur a
l'innovation

la grossesse» constituent un motif recon-
nu vall.able... En Républiqu e démocrati-
que allemane, on retient les motifs «éthi-
ques-eugéniques ».

Autres exemple de ce glissement des
consciences : l'intervention des experti-
ses psychiatriques dans certains cantons
suisses. ' :

Le code pénal suisse avait établi des
normes sévères qui permettaient l'avor-
tememt pour les seules causes psychia-
triques pouvant présenter pour la mère
emceinioe « un danger impossible à détour-
ner autrement, et menaçant sa vie ou
menaçant sa santé d'une atteinte grave
et permanente. »

Le docteur Hâuser fait observer que
la proportion des expertises psychiatri-
ques est passée dans le canton de Berne
de 24 % (en 1946) à 79,2 % (en 1955).

Or, précise le docteur Hâuser, « ces
expertises psychiatrique interviennent
bien plus fréquemment dans les cabinets
de consultations privés, leur proportion
doit y atteindre probablement 90 %. On
imagine difficilement que, de 1944 à
1955, l'état psychiatrique dans le can-
ton de Berne soit devenu 3 ou 4 fois plus
grave qu 'au cours des années antérieu-
res. »
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G E N E V E
© POUR LA FORMATION DU GOU-
VERNEMENT GENEVOIS. — On a dé-
jà annoncé que le comité central du
parti libéral genevois avait décidé hier
de revendiquer deux sièges au gouver-
nement.

De son côté, le bureau directeur du
parti indèi endant-chrétien-sociai, réuni
lundi soir, a affirmé sa revendication
de deux sièges au Conseil d'Etat.

En ce qui concerne le parti socialiste,
son comité directeur a décidé que le
pairti ira seul à la lutte et présentera
également deux ca.ndidats.

C'est vendredi à l'assemblée des dé-
«Jégués que le parti radical prendra une
décision en ce qui concerne ses repré-
sentants au Conseil d'Etat . Les diri-

Journée financière
La lermeté de Wall Street a certes

Inlluencé lavorablement la tenue des
principales places européennes en ce
début de semaine. Car, malgré des ten-
dances contradictoires , le marché amé-
ricain a enregistré de substantiels gains
au cours de la semaine écoulée. L 'in-
dice Dow Jones n'a-t-il pas passé de
699 à 709 ? De plus l'amélioration sen-
sible des gains d'un certain nombre de
sociétés pendan t le troisième trimestre
n'a pas laissé d'agir très lavorable-
ment sur opérateurs et public d 'inves-
tissement.

Les bourses suisses, quant à elles,
connurent également une séance tort
animée, au cours de laquelle les prix
se raff ermirent dans .tous les secteurs.
Les actions des grandes banques com-
merciales lurent recherchées et , si l'on
excepte UBS qui tout à coup subit une

Les cours de la bourse
Z U R I C H  Actions étrangères

C. du 6 C. du 7 ,. _ .u n s  si9o 5455 cotées en SuisseCrédit Suisse 3410 3470
IBS r, , . BS. .3Ân • C. 6„ * C.du l
FW?rn w„°5Ul8lre 

H\l 1*80 Aluminium Ltd 117 116,5
E!£*E£ÏÏ# ?J& 4o?n American Tel et Tel i 549 556Interhandel 4990 4930 Baltimore 130 129Motor-Columbus 2430 2460 Canadian Pacific 106,5 107
fi£K2;S£5£™ ,i-« 349S Dow Chemical 3:0 321
7?,Jl\i _?£?*****. -if c 717S Du Pont de Nem. loin 1023isss. sr8 ss 2050 ^dmMa0n£odak . g niêir»10? AG «g r9°eo sass*.* «s si?Bally A.O 1- 19o0 iat>U r.onpra l Fnn ria *«a 442
Ir r̂lSUn' "T* "SS GÏÏSSS î .11 223.5
r&JSSÎL «mS!« -VA 129? Goodyars T.-Rubber 194 5 199
K*.?.â trlrtï,}. î-m 449S International Nickel 317 346
KÎÏ.â SSSSïTti»- Î .T- iân Inteénational Paper 158 157,5
Rîw wiïïïïîhf,, ° tl- A «L Montgomery Wafd 140 138 d.
^
,Jfr J- d' ^?2^ National Distillers 113,5 113Sulzer AG. 502a 512a Pennsylvanla 65 66.5_ . , _ Standard Oil ol NJ 201 204

B A L E  Union Carbide 551 545
C*, 6 C. du . US Steel J 331" 334

Ciba 14930 15125 Philips 1"93 1285Geigy nominative 25200 25300 R , Dutch m s 13gGeigy porteur 43000 d. 43000 d. unilever 10T'> 1089Hoffmann-La Roche 39400 39500 unilever s io..
Lonza 4090 4100 A E G  .V0 520Sandoz 13650 13900 Badische Anllin 602 608 .

«• .- ..• f> w r Bayer 766 768
G E N E V E Farbwerke Hoechst. 642 641

,. J .: r* a,. - Siemens et Halske 775 780
*~. *• 6 Xnnn Thyssen-Huette 252 . . 249Publicitas 3ono 3000 * . •

Sécheron «oo 915 Péchinev ¦na 274
FW'ÎS - Tn a||g BéghiS y 

iôô 515Instr de Phys port 980 98o

L A U S A N N E  Cours des billets
C du 6 C. du 7

Câbler de Cossonay 7275 7375 ^J"' "<">'•
Banque Cant. Vaud. 1660 i. 1660 Allemagne 106,50 109.—
Rom d'Electricité 740 730 d. Angleterre 12.05 12.25
t..,,. n.» 160 350 d. Autriche 16,53 16,85
Atelfers Mécaniques 1.0 980 Belgique 8.50 8.75
Chaux et Ciments 3900 d. 3900 d. Canada 4.14 4.22
Zvma 3100 3375 Espagne 7.— 7.30
*,yma Etats-Unis 4.29 K 4,33 V,

France NF 85.50 88,50
Tendance : ferme ItaliB ~ 68 -70 *

Cours de l'or
Cour» communiqués

par la Banque d'IndocWne A rhnt Vent*
20 frs suisses 35,50 3750

Cours des billets et de l'or Napoléon 34,50 36,50
communiqués par Souverain 41,50 43,50

Banque Suisse d'Epargne et de Crédit 20 dollars US 183,— 189.—
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géants du parti se sont également réu
nis. Aucun communiqué n 'a été publié
mais on apprend que les radicaux aban
donneront un siège au gouvernement.

V A U D
B ETUDES SUR L'INFORMATION ME-
DICALE. — Lun«di matin , à l'Hôtel Royal ,
s'est ouvert un cycle d'études sur l'in-
formation médicale, organisé par l'Ins-
titut' international de la Presse à Zu-
rich. Une quarantaine de journalistes
Scandinaves, français et anglo-saxons y
participaient , ainsi que des représen-
tants de l'Organisation Mondiale de la
Santé, à Genève. La Suisse est repré-
sentée par le Dr Girardet , délégué de la
Société vaudoise de médecine, à Lau-
sanne , et le Dr Jea«n Maystre, président
ri.ii rrumiité rie liaison internationale dG

pression l'amenant à 5.455 (—35), Cré-
dit Suisse ( + 60), SBS ( + 20), Banque
Populaire ( + 30) laissèrent une impres-
sion qui ne manqua pas de lavoriser
la suite des opérations. Fermeté dans
le compartiment des sociétés linancières
où, mal gré un repli d 'Interhandel , les
valeurs lurent très demandées -, lermeté
également dans les assurances, les in-
dustrielles et les chimiques. Plus-values
variant entre 10 et 250 points qui pro-
f i tèrent  à Zurich C + 55J, Brown Boveri
( + 60), Sulzer (+100), Ciba ( + 175), San-
doz (+250), pour ne citer que les ve-
dettes.

Les certilicats de titres étrangers se
monlrèren quelque p eu irréguliers , mal-
gré un volume d 'échange sensiblement
élevé. Les plus-values l'emportèrent
cependant , notamment sur les titres
américains, allemands el f rançais.

l'Association médicale mondiale, à Ga-
nève, observateurs. Le congrès durera
jusqu'au 9 novembre et se term inera par
une visite du siège de l'Organisation
Mondiale de la Santé.

FMB0URG
® CEUX QUI S'EN VONT. — On an-
nonce le décès survenu lundi soir à Bul-
le de M. René de Lostalot de Bachoue ,
â gé de 34 ans, d'origine française, à qui
la cité avait conféré la bou rgeoisie
d'honneur '.«e 19 octobre , pour des dons
d' un total de 420 000 francs qu 'il avait
fait en faveur de ses institutions.

NEUCHATEL
O LE CONSEIL GENERAL DE NEU-
CHATEL PROTESTE CONTRE LES ES-
SAIS NUCLEAIRES. — Le Conseil Gé-
néral de la ville de Neuchâtel a adopté
à l' unanimité une déclaration protestant
contre les expériences nucléaires sovié-
tiques qui avaùt été rédigée par les
présidents des troi s groupes de l'Assem-
blée (libéral , radical et socialiste). Cet-
te protestation est ainsi conçue :

« Le Conseil Général de Neuchâtel,
unanime :

« rappelle que ila radioactivité produi-
te par los essais des bombes nucléa-ires
fait peser de graves dangers sur l'huma-
nité d'aujourd'hui et encore plus sur
ceMe de demain ;

« proteste conlre la .reprise des expé-
riences nucléaires 6t notamment contre
l' explosion de la super-bombe «atomique
déolenchée sur l'ordre du gouvernement
soviétique ;

« condamne' cet acte d'intimiidaitôon
préparé dans le secret sous le couvert
d'un moratoire des essais atomiques,
cc>mmis au mépris des appels de l'opi-
nion mondiale, des avertissements des
hommes de science et d'une résolution
formelle de l'Organisation des Na«tions
Unies ;

« exprime l'espoir que les gouverne-
ments responsables tiendront compte en-
fin de l'aspiration de tous îles peuples
pour que cessent de telles expériences ,
lourdes de menaces, d'où qu'elles vien-
nent. »

B E R N E
Q ACCIDENT MORTEL. — M. Hans
Bohren , 40 ans, qui était venu prêter
main forte à un autre agriculteur, a fait
une chute le soir au moment où il ren -
trait chez lui. On d'à retrouvé mort le
lendemain matin.
Q MORT TRAGIQUE D'UNE JEUNE
FEMME. — Une automobile a été heur-
tée de' côté près diu vi'Wage de WiHigen
(Oberland Bernois) dans un croisement,
par une autre voiture. A la suite de ce
choc, Mme , AugustinSé'" Rieder, 26 - arfis ,
assise à côté du conducteur, a été éjec-
tée de la voiture et tuée sur le coup.

S A I N T - G A L L
t DES FRAISES A 1300 METRES. —
Un temps automnal particulièrement
doux a favorisé la nature non seulement
dans la ptoime sainit-galloise, mais aussi
dans les hauteurs. C'est ainsi que de
nombreux arbres fruitiers ont fleur i une
seconde fais et que , à quelque 1300 m.
d'altitude, un garde-forestier a découver t
dans un alpage des fraises parfaitement
mûres. Mais depuis lors, 1a neige est
tombée.

contrôle des naissances
(SUITE DE LA PREMIE RE PAGE)

Fait notoire, les observations statis-
tiques faites à Bâle ont montré que les
catholiques ont été proportionnellement
aussi nombreux que les autres à ' recourir
à l'avortement... tant est dominante et
déterminante l'influence du « climat so-
cial » soutenu par tle mauvaises insti-
tutions. ;. . ;

Notons enfin cet autre fait qui peut

Appel pressait m râpe
¦ SUITE DE LA PREMIERE PAGE @

questions économiques et politi ques, sur
les arts et les sports, l'intérêt pour les
choses de l'esprit et les manifestations de
la religion: ct dc l'Eglise catholi que, n'a pas
diminué, comme on pouvait le craindre.

Le Pape a poursuivi : « Les répercussions
que l'activité et les documents de l'Eglise
ont dans le monde, non seulement parmi
nos enfants catholi ques , mais même parmi
ceux qui pourraient sembler plus distraits
ou distants , sont une preuve heureuse que
cet intérêt , loin de diminuer , s'accroît à
mesure que s'accroissent l 'inquiétude tt
l'insécurité. L'accueil fai t  à l'encycli que
« Mater et Magistra », l'écho suscité par
le message de septembre dont nous venons
de parler , la vaste ct cordiale partici pation
du monde entier aux anniversaires du «ser-
viteur des serviteurs de Dieu », dans une
mesure si inattendue et émouvante , sont
autant de confirmations de cette récon-
fortante réalité.

» La confiance et le respect même avec
lesquels on considère le concile, montrent
que celui-ci répond à l'attente universelle ;
ils sent un heureux augure pour l'accueil
humble et plein de bonne volonté qui sera
fait à ses décisions. »

Les travaux préparatoires
Trois sous-commissions ont été consti-

tuées.

AU THEATRE DE BEAULIEU A LAUSANNE

Holiday on ice, féerie
de couleurs et de grâce

Cette revue sur glace, bien connue du
public romand, se présente actuellement
au Pdllais de Beaulieu à Lausanne.

Ce grand spectacle est un triomphe
éblouissant , du rythme, de la technique,
de d' adresse et de la couleur. On ne
sait ce qu'il faut admirer le plus, car
chaque production est impeccable, aussi

contribuer à démasquer l'argument «mo-
ral» de ceux qui préconisent de «codi-
fier » lies prati ques anti-conceptionmel.les
ou abordives... afin de contrôler et endi-
guer les recours aux moyens clandes-
tins... le docteur Hâuser a démontré que
« ... des avortements illégaux, loin de di-
minuer du fait d'un accroissement des
interruptions légales, ont, au contraire
tendance à augmenter. »

(A SUIVRE.)

La première de ces sous-commissions aura
pour tâche d'élaborer les normes qui ré-
gleront le déroulement du concile, en te-
nant compte des lois canoni ques et des
avis exprimés au cours des réunions. Pré-
sidée par le cardinal Francesco Robberti ,
elle aura comme membres les cardinaux
Jaime de Barros-Camara , archevêqul dé Rio
de Janeiro ; André Jullien , de curie ; Ar-
cadio Larraona , de curie ; et William Heard,
dc curie.

La deuxième sous-commission devra étu-
dier les matières portant sur des questions
multi ples, afin d'unifier les schémas qui
ont été pré parés par les différentes com-
missions préparatoires et qui se rapportent
à une même matière . Elle est présidée par
le cardinal Eug ène Tisserant , doyen du sa-
cré collège, et a pour membres les cardi-
naux Giuseppe Ferretto , évêque de Sabine
et Pogg io Mirteto ; Achille Liénart , évêque
de Lille ; Ignace Tappouny, patriarche sy-
rien d'Antioche; et Aloïs Miiench, dc curie.

La troisième sous-commission devra amen-
der les schémas préparés après avoir enten-
du les propositions des membres de la
commission centrale. Son président est le
cardinal Carlo Confalonieri (de curie) tt
les membres en sont les cardinaux Clémente
Micara , vicaire du Pape pour le diocèse de
Rome ; Santiago Copello, chancelier de
l'Eglise ; Giuseppe Siri , archevêque dé Gê-
nes et Paul-Emile Léger, archevêque dc
Montréal.

SB.:
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bien par la valeur des patineurs, que
par le choix des costumes et des thèmes.
On ne se lasse jamais d'admirer ces
« poupées » évoluant avec grâce sur cet-
te piste de 600 mZ Parmi les vedettes,
de la troupe, relevons le jeune cham-
pion du monde Ailain Gilettri , ainsi que
la charmante championne d'Italie, An-
na Galmarini. Nous avons revu avec
plaisir les habitués, tels que Frankies
Sawers, Guy Longpré, qui se taillent
toujours un joli succès par leur tech-
nique du patinage. Les gracieuses «Hol
Icer Girls» complètent magnifiquement
cette troupe d' artistes, . unique en son
genre.

Tour à tour, nous sommes transportés,
dans «L'île d'Emeraude », au « Pays du
Far West », au « Cirque », etc., et pour
clore dans un finail grandliose, «.Cock-
tail européen ».

Ainsi, cette féerie de couleurs, d'en-
train, de gaieté et d'humour , c'est «Ho-
liday on Ice 1962» , aux productions
merveilleuses de chorégraphie, d'acro-
batie et de burlesque sur glace.

NOTRE PHOTO *
Au camp des Cosaques



M MOUSSON
d'après l'œyvre célèbre
de Louis Bromfield

kESUME : Un Anglais riche et désœuvré , Tom Ransome ,
s'est f ixé  aux Indes , à Ranchipur. Une nuit , un tremblement
de terre suivi d une inondation ravage la ville. Ransome se
trouve bloqué chez le bibliothécaire du Palais. M. Bannerjee ,
en compagnie d'une élégante pairesse ang laise, Edwina Esketh.
Ils s'eff orcent de garder dans l 'horreur de la catastrophe leur
impassibilité britannique.
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Ransome sourit ironiquement. «Si vous voulez, je pourrais
j ager jusqu'au Palais d'été et en passant m'arrêter à d'hôpi-
tal», suggère-t-id. «Ne faites pas l'idiot !» s'impatiente Edwi-
na. «La patience est un noble jeu qui a plus d'un sens, ma
chère», réplique son compagnon. Mais l'exaspération d'Edwi-
na va croissant. «Je ne peux plus rester dans cette maison
sans meubles, où les gens s'asseyent par terre !» s'écrie-t-elle.
«Et surtout, je veux savoir ce que sont devenus tous les au-
tres. Etes-vous inhumain, Tom ? Vous moquez-vous de ce qui
a pu arriver à vos amis ?» Ransome pâlit. «Ne parlez pas
comme une imbécile !» riposte-t-il. Edwina s'arrête , un peu
honteuse. Quelques instant plus tard , vers quatre heures , Miss
Murgatroyd rapporte du thé frais et quatre biscuits dans une
assiette. «C'est tout ce qui reste», annonce-t-elle, avec solen-
nité.

Du the, quelques biscuits ! C'est tout ce qui reste de comes-
tible dans la maison de M. Bannerjee. « Nous ferions peut-
être bien de nous rationner », remarqua Ransome', avec humour.
Personne n'a le courage de lui répondre. Tout à coup, des coups
sourds résonnent à l'intérieur de la maison. « C'est M. Banner-
jee et son domestique qui arrachent les «liâmes diu parquet pour
faire un bûcher », annonce Miss Murgatroyd. Elle ajoute d'un
petit air condescendant ,un peu amusé : « Ils vont brûler le
vieux M. Bannerjee sur le toit. Ces Hindous font vraiment
des choses étranges. » Ransome jet te un regard à d'Eurasienne.
Jamais il ne l'a trouvée aussi sotte, aussi antipahique. « Et
le domestique ? » dit-il sèchement. « Avait-il de la famiilde ? »
— « Oui, une femme et quatre enfants », répond Miss Mur-
gatroyd , avec un geste fataliste. « Ils ont disparu avec les
autres , là-b as, dans les communs. »

Le bruit des coups continue, longtemps après de départ de
Miss Mugatroyd. Vers la tombée de la nuit, il cesse enfin
pour être remplacé par un clapotement de pieds nus mon-
tant et descendant l'escalier. Puis soudain, à la nuit tombée,
les hurlements de M. Bannerjee reprennent sur le toit , tandis
qu'une forte lueur , accompganée de crépitement, illumine les
frondaisons des allentouirs. « Il faudrait nous tenir à proximité
de l'eau », murmure Ramsome, « au cas où la maison prendrait
feu ». Soudain, il aperçoit au loin un grand nombre d'autres
petites flaimmes, chétives et tremblotantes, qui s'élèvent de
dessus les toits. Déjà les Hindous brûlent partout, pieusement,
les premiers cadavres retrouvés. Une flamme pilus forte jaillit,
.au-dessus du Palais. Le vent rabat sa fumée, et Ransome
croit reconnaître un vague parfum de bois de santal « Serait-
ce le Maharajah ?»  se demandie-t-id, angoissé. « Peut-être a-t-iî
été tué pair la chute de l'une des tours. Ce serait la pire des
catastrophes. » Que deviendrait Ranchipur, privés du courage
et du dévouement de son souverain ?

ÇA suivre)
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Sur les ondes suisses
SOTTENS

7.00 En ouvrant l' oeil ; 7.15 Informa-
tions ; 7.20 Sourions à la vie ! ; 8.00 Fin ;
11.00 Emission d'ensemble. A notre micro;
11.40 L'album musical de Radio-Lausan-
ne i 12.00 Au Carillon de midi. Avec : Le
rail , la route, les ailes ; 12.45 Informa-
«tions j 12.55 D'une gravure à l'autre ;
13.45 La pianiste Suzanne Stroun ; 14.00
F.in j 16.00 Le rendez-vous des isolés.
Le Vicomte de Bragelonne ; 16.20 Musi-
que légère par l'Orchestre Radiosa ;
16.40 L'Heure des enfants ; 17.40 Musi que
ancienne pour instruments à vent ; 18.00
Le pianiste Jean Doyen ; 18.15 Nou-
velles du monde chrétien ; 18.30 La
Suisse au micro ; 19.00 La Tribune suisse
des jouir.nailiistes ; 19.15 Informations ;
19.25 Le Miroir du monde ; 19.45 Inter-
mezzo ; 20.00 Questionnez, on vous ré-
pondra j 20.20 Qu'allons-nous écouter ce
soir ? ; 20.30 Les Concerts de Genève ;
22.30 Informations ; 22.35 Deuxième édi-
tion diu Miroir du monde ; 22.55 Plaisirs
du tango ; 23.15 Fin.

Second programme
19.00 Emission d'ensemble du Studio

de Berne ; 20.00 Enfin chez soi ! ; 20.45
Enquêtes dans «le monde féminin ; 21.30
Deuxième partie du Concert symphoni-
que par l'Orchestre de la Suisse romande;
22.30 Informations ; 22.35 Reportage
sportif ; 23.00 Fin.

BEROMUNSTER
6.15 Informa tions ; 6.20 Mélodies va-

riées ; 6.50 Quelques propos ; 7.00 Infor-
mations ; 7.05 Les trois minutes de d'agri-
culture ; 7.10 Musique populaire espa-
gnole ; 7.30 Arrêt ; 11.00 Emission d'en-
semble ; 12.00 Syilvia, musique de balle t ,
Delibes ; 12.20 Nos compliments ; 12.30
Informations ; 12.40 Harmonies légères ;
13.25 Imprévu ; 13.35 Chants russes ;

Timbres-poste
****** imii,

«EfflffiSfmifiSS M. Ed. Estoppey
¦ 
J OL ÏS rue de Bourg 10

S f f S  LAUSANNE
& m Jf t Prix courant gratuit
ggfi2g|i|*; pour Albums. Catalo-
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1.50.
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Vous le devez ! Sinon pour elle, au
moins pour votre fils.

— Mon fils est un grand garçon ; il a
quarante-six ans'. Il n'a plus besoin de
mon annui.E

E appui.
Il a besoin de votre nom.
Je l'adopterai.
La loi s'y oppose ! Vous n 'êtes pasba âgé de cinquante ans et il n'a pas quinze

ans de moins que vous, au contraire !

CACHONS-NOUS! ^
IL NOUS FAUT COUTE
QUE COÛTE. RETOURNER

•̂  AU LABORATOIRE. 

14.00 Pour Madame ; 14.30 Reprise d une
émission radioscolaire ; 15.00 Arrêt ;
16.00 Œuvres de compositeurs suisses
du XVIIIe siècle ; 16.40 Un pasteur ber-
nois du XVIIIe siècle -, 17.00 Des enfants
a.pprennent à chanter ; 17.30 Pour les
jeunes ; 18.00 Musi que légère et variée ;
19.00 Actualités ; 19.20 Communiqués ;
19.30 Inf . Echo du temps ; 20.00 Iris ,
opéra en trois actes, Mascagni ; 21.25
Opinions sur des questions de notre
temps ; 22.15 Informations ; 22.20 Muse
légère pour finir la journée ; 23.15 Fin.

MONTE-CENERI
13.10 Pages d'opéra s ; 13.30 Quatuor en
ré mineur, J. Hayd«n ; 14.00 Arrêt ; 16.00
Mélodies variées ; 16.30 Pour les enfants;
17.00 La roulette : Nouveautés dans le
jazz ,- 17.30 Cours d'aingdiais ; 17.45 Exer-
cices de lecture française ; 18.00 Musique
demandée ; 18.30 Guide pratique et amu-
sant pour .les usagers de la langue ita-
lienne ; 18.50 Chansons régionaJes ita-
liennes ; 19.10 Communiqués ; 19.15 Inf.
II Quotidia.no ; 20.00 La fortune court
sur l'antenne, jeu radiophonique avec
prix ; 20.45 Œuvres de J.-S. Bach, pour
orgue ; 21.15 Les centenaires de 1961 ;
21.45 Rencontre avec F. Lehar ; 22.00
Science et médecine ; 22.15 Rythmes et
mélodies ; 22.30 Informations ; 22.35 Mu-
sique pour le soir ; 23.00 Fin.

TELEVISION
17.00 Pour vous les jeunes ; 18.00 Fin ;

19.30 La chronique agricole de ia TV
romande : Horizons campagnards ; 20.00
Téléjournal et bulletin météorologique ;
20.15 Carrefour ; 20.30 Le Service des
variétés de la TV romande, présente :
BONSOIR. Une émission de variétés ;
21.15 L'Assassin du Vizir. Un film de la
sénie policière La Main dans l'Ombre ;
22.05 Dernières informations ; 22.10 Té-
léjourwad et Carrefour ; 22.40 Fin.

c o n t r é  l e s
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A B O N N E  Z -  V O U S
au « Nouvel!!- }e du Rhône »

Eh ! bien ! je le légitimerai en épou- fils qui est peut-être mort, que dis-je ?
la jeune Clémentine. Il n'est peut-être pas né.sant la jeune Clémentine

— Comment voulez-vous qu elle re-
conaisse un enfant qui a plus du double
de son âge ?

— Mai;, alors je ne peux pas le re-
connaître non plus, et je n 'ai pas besoin
d'épouser la vieille ! D'ailleurs, je suis
bien bon de me casser l .  tête pour un
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DE CHAPITRE

— Oui, les uns à cinq heures, les autres a cinq
heures et demie.

— Sauf ceux qui sont obligés de rester après l'heure ?
— Non. Nous avons pour principe absolu que per-

sonne ne doit rester après l'heure le vendredi soir.
Ce jour-dâ , les directeurs partent même un peu plus
tôt que d'ordinaire.

Le téléphone intérieur sonna. C'étailt Ryle.. Miss
Sanders n 'arrivait pas à trouver la clef de la petite
porte. Elle n'était pas dans le tiroir où on la rangeait
habituellement, ni dans aucun des autres.

— Demandez-ilmi quand elle se rappelle l'avoir vue
la dernière fois.
Jeudi matin, à ce qu'id paraît
Bon... Vous ne l'avez pas empruntée vous-même,

pour la aernuere rois.
.— Jeuidi matin, à ce qu'id parait
•— Bon... Vous ne l'avez pas empruntée vous-même,

par hasard ? Alors, posez ia question à vos associés,
je vous prie.

En raccrochant le récepteur, Nigel dit , pensif :
— Il manque aussi quelque chose d'autre... Le ra-

Le rasoir ?
Ou ce dont elle s'est servie Ses mains sont vi

des et je ne vois rien a coté d'elle... A moins qu 'elle
ne soit couchée dessus... Mais nous aidons être bientôt
fixés.

L'intelligent regard de Protheroe chercha celui de
Nigel : ¦ ¦ ¦ _.»^ B ^ »

— Vous pensez ;<ju 'ill ne s'agit point d'un» suicide ? J
— Oui, exactement. ' .. 'y 1

Nigel décrocha de nouveau le téléphone po«ur ap-
peler l'appartement de Millicent Miles. Après s'être
entretenu un moment, en allemand, avec la domesti-
que de la romancière, il coupa la communication et dit
à son compagnon :

— Elle n'est pas rentrée à son domicilie vendredi
soir, bien qu'elle eût annoncé son intention de dîner
à la maison. Mais l'absence n 'a pas autrement surpris
la domestique, car Miss Miles changeait souvent d'idée
à ce sujet, sans songer à la prévenir. Elle a supposé
que sa patronne s'était absentée pour le week-end.
Dimanche matin, cependant, elle a essayé de join dre
Cyprian Gleed, mais en vain.

— Vous pensez donc que l'événement s'est passé
vendredi soir ?

— Ça m'en a tout l'air, mais on ne peut encore rien
affirmer.

L'approche d'un groupe de gens dans le couloir inci-
ta Nigel à ouvrir la porte. Arthur Gérald arrivait en
compagnie d'un détachement de policiers commandé
par le taciturne inspecteur Wright — que connaissait
bien Nigel — et du médecin légiste. Ni Wrigh t, ni Ni-
gel ne bronchèrent quand Gérald fit les présentations
avant de conclure :

— Vous aurez sûrement besoin d'une pièce pour
les interrogatoires... Le mieux est que vous vous ins-
talliez dans la bibliothèque... La deuxième porte à
droite.

Copyright by Cosmopress ' (A SUIVRE!

— J'aime et je suis aimé, voilà le so-
lide et le certain , et tu seras mon garçon
de noces !

— Pas encore ! Mlle Sambucco est mi-
neure, et son tuteur est mon père !

— Ton père est un honnête homme, et
il n'aura pas la bassesse de me la refuser.

(A suivre.)
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:Rebmann AG, Garage , 21444. Aarwangen : Fluckiger R., Garage , 2 22 62. Balsthal: Kreuchi-Weber W., Jura-Garage , 27444.
\J £**J\J «yCl llO ^11 LUIUpC SCV Basel : C. Schlotterbeck Automobile AG. 250050. Bern : Lindt P., Garage Elite, 262 22. Bienne/Biel : Lehmann P., Seeland-Garage,
2 7535. La Chaux-de-Fonds : Grand Garage des Montagnes SA, 2 2683. Chur-Masans : Barfuss G., Garage Masans, 20344. Delémont : Garage Total, Périat & Cie, 235 33. Ebnat-Kappel : Hartmann E..
Central-Garage, 7 27 30. Erlen : Kradolfer H., Garage. 3 71 06. Fribourg : Piller & Fils, Garage. 230 92. Genève-Ville : Centre-Rhône Citroën SA, 328088. Gla rus: Enz C, Garage. 517 70. Grenchen : Brândli
G.. Garage, 8 6069. Lausanne : Garage Athénée SA, 231623. Locarno : Biffoni L, Garage.71701. Lugano-Besso : Garage E. Barbay & Fils, 237 67. Luzern: Hûrzeler F.. Garage Elite, 333 44. Neuchâtel :
Garages Apollo & de l'Evole SA, 54816. Romanshorn : Muller H., Garage Schmiedstube, 631 59. St. Gallen: Lutz H., Garage, 2421 21. Sargans : Joly D., Garage, 80306. Schaffhausen Hùbscher F..
Rhein-Garage, 51200. Schwyz : Kùng-Boss J., Garage. 311 44. Silvaplana : Denoth E., Autoservice Julier-Maloja. 641 14. Sion : Gschwend A., Garage Moderne, 21730. Solothum : Gysin H., Garage, Biel-
strasse 50, 2 29 62. Trimbach-Olten : Schefer A., Jura-Garage, 564 44. Vevey : Garage et Ateliers Saint-Christophe SA. 51 30 35 Winterthur : Bosshard A.. Lind-Garage. 2 3500. Yverdon : M. Wyssenbach ,
Garage Bouby Rolls. 249 86. Zug : C. Keiser. Garage, 41818. Ziirich 3: C. Schlotterbeck Automobile AG. 54 4454

Garage du Rawyl S.A. - Sierre
TéL (027) 5 03 08 '¦

Réparations et Révisions de
Camions et moteurs Diesel

de toutes les marques

L'engagemamt d'un 3e spécialiste Diesel nous permet de
sarviir aussi quelques nouveaux alliants d'une mia.nie.ne rapide

i et -impecaiW e. '

Pour vos imprimés
adressez-vous h ('IMPRIMERIE MODERNE S.A. Sion
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OTHMAR D'ANDRES, SIERRE
Garage Le Parc , tél. 5 15 09

A vendre des
poireaux

et des chicorées scaroles
pour encavage.

S'adresser à l'établissement hortico-
le Joseph Dorsaz , Fully.

Tél. : (026) 6 32 17 et 6 31 59.

A vendra
1 Anglia

mod. 1960 avec
20 000 km.
1 Alfa-Roméo

Giulietta-
Véloce

mod. i960, avec
11 000 km.
Quelques basoots et
un? jeep mili«nii.-e.
Rapnô.rq'Uies pou r
joop. ' :
A. Ruppen , Vey.ri.M-
Sierrc. Tél. (CV)
5 16 60. '¦

1 VW
et 1 Taunus

en ' parfait était.
S'adincroar au gara -
B' Masotti Miarti-
giiy câT. 026 6 10 90

CITROEN !D DS 19

Prendre la route avec une Citroën ID ou DS 19, c'est
mettre dans son jeu les atouts les plus surs. C est
faire rimer (richement) rapidité avec sécurité. Grâce,
en particulier, à la Traction avant qui, garantissant la
parfaite adhérence des roues motrices et directrices,
permet d'aborder comme une ligne droite les par-
cours les plus sinueux. Grâce aussi aux freins à
disques qui, réservés naguère aux voitures de grand
prix, offrent désormais à tous leur puissance incom-
parable et leur efficacité constante. Citroën ID ou DS 19
sera pour vous un certificat de bonne conduite.

Arbres fruitiers
Beau choix en abricotiers Luizet et
Royal — Pommiers, poiriers, pêchers,
basses-tiges dans les variétés courantes
— Pruniers, reines-claudes, Fellenberg,
Red-Star.

DIRREN-VAUDAN, pépiniériste
Chemin de la Pierre-à-Voir

MARTIGNY-VILLE - Tél. (026) 6 16 68

Occasions !
Machines à café revisées, à des prix
sensationnels, et de toutes marques.
Machines à trancher spéciales pour
viande séchée, dep. Fr. 880.— et occa-
sions, ...et **. «CAFINA», plus de 300
en Valais.
André Ebener, Grône. Tél. (027) 2 36 61
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OTHMAR D'ANDRES, SIERRE
Garage Le Parc, tél. 5 15 09

A B O N N E Z - V O U  S
au « Nouvelliste du Rhône »
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E X P O S I T I O N  || Nous sommes les artisans |2
Vendredi 10 nov. - Samedi 11 nov. de 10 à 22 heures au api A Q V0 tr G CONFORT
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parHalib
Bonnesa
par Halifc
Bonne sa
p:ir Ha!,! KH
BofiMf^. iKd '
parHalibH *
Bcri 'u: ^.'EB I
parHalibH
Bonnesalft
par Hali!u¥H^
Bonno ^.l'i.̂ jE
par Halibut bt
Bonnesantépar Halibut Bon ̂ M intépar Halibut Bonnesanté
par Halibut Bonnesantépar B8 sut Bonnesantépar Halibut
Bonnesantépar Halibut Bon ^M mté par Halibut Bonnesanté
par Halibut Bonnesantépar 129 ?ut Bonnesantépar Halibut
Bonnesantépar Halibut Bon .̂ B.nté par Halibut Bonnesanté

Halibut la petite
capsule à haute teneur

en vitamines
tiunnu auu LU pur nuimui DUII 'H .nicparnuiiDUi Bonne sania
parHalibut Bonnesantépar |H jut Bonne santé par Halibut
Bonnesantépar Halibut R."vfcl -,:> '¦ par Halibut . Bonnesanté

En vente dans les pharmacies et drogueries,
Adroka SA. Bâle

MARTIGNY - HOTEL DE VILLE
Jeudi 9 novembre à 20 h. 30

HENRI  G U I L L E M I N
pariana de

ZOLA
Prix des p̂ Uoes Fr. 3.50, auditeurs de l'Uni-
versité populaire de Martigny Fr. 1.50. Ins-
criptions à l'entrée dès 19 h. 30.

EXPOSITION — VENTE
ANTIQUITES

Meubles rustiques
valaisans

Objets en bois, cuivres, étains, etc.

Pour visiter : Michel Sauthier, meu-
bles, rue des Tanneries, Sion. Tél. :
2 25 26.
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Le football français à un tournant décisif...
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SOM: Austerlitz on Waterloo
Le 12 novembre, a Sofia, la Bulgarie recevra la France dans un match dé-

passant le cadre normal d'une confrontation internationale. L'enj eu est capital
pour ces deux nations bien cotées en Europe : il s'agit d'aller au Chili, avec tout
ce que cela représente sur le plan mondial.

Leur groupe qualificatif comprenait également la Finlande qui, malgré sa
bonne volonté, s'est inclinée tant aux matches aller qu'aux matches retour contre
ses deux adversaires. La première man-
che, a Paris, a vu la France prendre la . m__ms **mE *f mmmm*vmcm -wmvmm* WMP « «  .
mesure des Bulgares par le net score de
3 à 0. La situation se présente donc com-
me avant le dernier Suisse—Suède. Une
troisième rencontre sera-t-elle néces-
saire ? L'opinion sportive française ne
croit pas à cet hypothétique repêchage.
Selon elle, c'est dimanche à Sofia qu 'il
faudra vaincre ou tout au moins sauver
un point, sinon la porte du Chili sera
presque certainement condamnée.

Le sélectionneur unique de la Fédéra-
tion française, Georges VERRIEST, a
obtenu le renvoi de la journée de cham-
pionnat prévue pour dimanche passé.
Ses cadres sont réunis et mis au vert
depuis le début du mois. Un stage de
10 jours suffira-t-il à effacer les fati-
gues d'un championnat marathon et à
forger une sélection forte, cohérente ?
On se permet d'en douter car les précé-
dentes exhibitions des tricolores se sont
toutes soldées par de grandes désillu-
sions. Il est vrai que les Français ont
l'habitude des redressements prompts...
et des culbutes spectaculaires. M. Ver-
riest, en parfait Nordiste obstiné, ne
veux rien innover. Il fait confiance aux
valeurs sûres, plutôt qu'aux hommes
momentanément en belle forme. Cet-
te politique, parfaitement défendable
(n'est-ce pas M. Rappan ?) provoquera
inévitablement une majorité rémoise
au détriment des vedettes actuelles de
Nîmes ou de Sedan. Le sélectionneur
ne rallie pas tous les suffrages dans son
pays et il est plus que probable qu'une
défaite à Sofia marquerait la fin de son
mandat. Tâchons donc de nous mettre
quelques instant dans sa peau pour pas-
ser en revue l'effectif qu 'il a retenu.

Dans les buts, pas de problème, le Ni-
mois BERNARD domine actuellement
tous ses rivaux et il a fait montre à
Bruxelles d'une grande classe interna-
tionale. Le vieux REMETTER et le Ré-
mois COLONNA n'auront leur chance
qu 'en cas d'accident.

Comme arrière droit , WENDLING, de
Reims, n'a pas de concurrent sérieux.
Son sens du placement et sa technique
impeccable en font un titulaire indiscu-
table. N'est-il pas un des seuls défen-
seurs devant qui le diabolique Gento
a régulièrement échoué ? A gauche, de-
puis la retraite du recordman Marche,
personne ne s'impose. Le Toulousain
BOUCHER ou le Rémois RODZIK pa-
raissent tenir la corde. Il faut recon-
naître que leur style dur et efficace
peut être payant devant les dynamiques
Bulgares.

LEROND, du Stade-Français, sera
certainement reconduit au centre de la
défense à moins que M. Verriest préfère
la hargne et le courage de BIEGANSKI
(Lens) à l'élégance du Parisien. Malheu-
reusement, le jeune HERBIN de St-
Etienne, meilleur arrière central fran-
çais, est blessé.

Nous ne croyons pas nous tromper en
misant sur une ligne de demis MULLER
(Reims)-FERRIER (St-Etienne). Ce sont
deux brillants techniciens en grande
forme. Jean-Jacques MARCEL sera re-
tenu à titre de remplaçant seulement,
car il subit le contre-coup des malheurs
de son équipe, le Racing de Paris.

La ligne d'attaque fait couler beau-
coup d'encre. Cruel dilemme pour le se-

MARCHE Enfin de la bonne volonté
Samedi 23 octobre 1, Une j ournée qui

fera date dans les annales de la Mar-
che en Suisse. En effe t , tous les clubs
romands affiliés tant à la Fédération
Suisse de Marche qu 'à la Commission
de marche de la Fédération suisse d'ath-
létisme amateur se sont réunis à Lau-
sanne pour rechercher une autonomie
tant souhaitée. De part et d'autre une
belle compréhension s'est manifestée, et
un comité de coordination a été cons-
titué , avec deux membres de chaque
fédération , afin d'arriver, sinon pour
l'instant à une entière autonomie , du
moins à une entente du genre de celle
qui régit notre cyclisme suisse. Le but
est surtout de réunir tous les marcheurs
des deux Fédérations pour les Cham-
pionnats , étant donné que, jusqu 'à main-
tenant chaque Fédération organisait les
siens. Ainsi , les licences seraient réci-
proquement valables pour les compéti-
tions organisées par l'une ou l'autre
Fédération. Cette autonomie mettrait
fin à une situation inten able et préju-
diciabl e aux vaillants marcheurs qui ,
eux, souhaitent ardemment cette union .

Le comité de coordination est prési-
dé par Me Edouard Grangier , notaire à
Vevey, et composé de MM. Gérard Bul-
liard , directeur du Tour de Romandie
(secrétaire), M. Barone , du Stade-Lau-

-.

Si la cheville de Kop a le p ermet, les Bulgares n ont qu'a bien se tenir

lectionneur : KOPA ? f Sans lui , aucune
cohésion n'est possiblfe. Hélas I sa che-
ville est toujours aussi fragile. Dans un
match important, où aucun remplace-
ment n'est autorisé, n'est-ce pas hasar-
deux d'aligner le Rémois qui risque d'a-
bandonner ses camarades après quel-
ques minutes de jeu ? L'intéressé lui-
même a confiance et il emmènera pro-
bablement la ligne d'attaque de ?on pos-
te d'avant-centre ëh' retrait. A l'aile
droite, le Lensois VISNIESKI ne se dis-
cute pas bien qu'il évolue au centre dans
son club. Son pendant de l'aile gauche
est plus controversé. Finalement, le
Nîmois RAHIS sera titularisé grâce à
ses qualités de gagneur au détriment
de FAIVRE (St-Etienne) plus fin mais
répugnant à s'engager. Avec cet amal-
game, il faut encore deux inters de
pointes percutants ? MAHI, le Rennais,
paraît devoir l'emporter à droite sur
PERCHEY de Nîmes, surtout du fait de
la blessure (ménisque) du monégasque
DOUIS, incontestablement le plus fort.
A gauche, PIANTONI (Reims) s'impose
en classe pure mais son manque de dy-
namisme naturel lui coûtera certaine-
ment sa place au profit de FULGENCY
(Sedan) ou PEYROCHE (St-Etienne).

En résumé, la formation qui va tenter
d'assurer la participation des Tricolores
au tour final de la Coupe du Monde
pourrait bien être celle-ci :

Bernard ; Wendling, Lerond, Rodzik;
Muller, Ferrier; Wisnieski, Mahi, Kopa,
Fulgenzy, Rahis,
soit 4 joueurs de Reims, 2 de Nîmes et
de St-Etienne, 1 du Stade-Français, de
Sedan et de Rennes,

AF

sanne, Robert Crausaz , du CM Cour ,
et André Chuard , de Genève.

Ainsi, du côté romand, tout est en
bonn e voie. Il suffira de convaincre
les quelques clubs alémaniques qui se
cramponnent à la barre. Souhaitons que
cette union des clubs romands soit com-
prise , et qu 'elle donne la force et la
puissance nécessaire pour que ce beau
sport qu 'est la marche continue à pro-
gresser à la satisfaction de tous les
vrais sportifs.

Des surprises...
et des gains intéressants

Ce premiier concours Sport-Toto de
novembre a no'té diverses surprises (dé-
faites de Chaux-de-Fonds sur son ter-
rain face à Lucerne, de uershoppers à
Fribourg, de Sion à Berne, ou résultats
nuls entre Porrentruy et Aàrau , chez
ce dernier, Martigny et Chiasso, en
Valais, Lugano-Schaffhouse ontre-Go-
thard) qui *n 'ont pas manqué d'éliminer
bien des espoirs. Et comme à 'l'ordinai-
re, los surprises influencèrent directe-
ment les répareliion s, los heureux «élus»
du premier rang par exemple recevant
un montant des plus appréciables.

Hockey sur glace : ce soir à Graben

Sierre renforcé - Diavoli Milan
Tous les diables ne sont pas antipa-

thiques et ceux les Diavoli Milan, sont
très appréciés même du public sier-
rois. Chacune de leur sortie dans la cité
du soleil, constitue un événement pour
les sportifs locaux, qui admirent à leur
juste valeur, l'adresse et la fougue des
Italo-Canadiens.

Cette année, le problème du renforce-
ment de la formation locale a été sé-
rieusement étudié, afin d'obliger les
prestigieux visiteurs à exposer toutes
leurs astuces, avant de. savourer un
succès, que contesteront avec une ardeur
toute particulière les renforts engagés
et qui ont noms: Kwong, l'entraîneur du
HC Lausanne, Pillet Gérard, du Marti-
gny, acheté, et Fred Denny évidemment.
Si Nicolet , le gardien local , ne se fait
aucune illusion sur le bombardement
qu 'il aura à subir. Bolla à l'opposé ne
pourra guère songer lui non plus à se
croiser les bras. La rapidité des Kwong.
Pillet et Denny, déplacera en effet sou-
vent en quelques secondes les hostilités,

Ce soir à Viège

IEKHH
Ce soir mercredi, le HC Viege

reçoit sur sa patinoire le HC Cor-
tina, champion d'Italie 1961. Les
Transalpins qui viennent dc bril-
ler au tournoi de Bâle s'aligneront
avec le roc Tucci comme grande
vedette. Mais il ne faut pas sous-
estimer également les Da Rin,
Oberhammer et autres Macchiet-
to. L'équipe italienne joue un hoc-
key sans fioritures, viril , mais
toujours fair-play, de sorte que les
spectateurs pourront assister à
une explication serrée, puisque les
Haut-Valaisans possèdent précisé-
ment les,mêmes atouts.

Viège alignera sa meilleure for-
mation du moment. Le capitaine
Richard Truffer ne sera pas en-
core de la partie, mais on nous
annonce que sa guérison va bon
train. Tant mieux. Il est possible
que deux gardiens seront essayés,
mais pour le moment Pfammatter
reste incontestablement le No. 1.

Tous les amateurs de hockey
sur glace se donneront donc ren-
dez-vous ce soir à la patinoire dc
Viège.

Bam

Reflets du HÂÏ1T-VÂLAIS
Le grand événement du week-end a

été la victoire remportée par le FC RA-
ROGNE sur le terrain de Sierre, où il
est toujours difficile de gagner. C'est la
revanche du match de la Coupe Suisse,
que les Raronais avaient perdu à la
dernière minute. La troisième place du
classement de 1ère ligue est une mai-
gre consolation de cette élimination
douloureuse mais une juste récompense
des efforts répétés fournis par cette
vaillante équipe. Dimanche elle sera au
repos, et elle l'a bien mérité.

Déception sur tout le tableau de la
2ème ligue. BRIGUE s'est fait surpren-
dre par Chippis dans son fief , ce qui ne
lui était pas arrivé depuis belle lurette.
Ce n 'était visiblement pas la journée
des favoris. Et pourtant les poulains
du Dr Feller s'étaient alignés dans leur
meilleure formation possible. Trop sûrs
de la victoire, les joueurs ont ensuite pé-
chés par précipitation. Le public, nom-
breux comme toujours, attend donc une
réhabilitation face à Ardon. Et il l'aura ,
nous en sommes sûrs.

SALQUENEN de son cote a ete battu
à Ardon, après avoir dominé pendant
plus d'une heure. Quoiqu 'il en plaise à
nos confrères, l'arbitrage du match a été
franchement mauvais, de l'avis même
des joueurs d'Ardon. Les hommes du
village des vins attendent toujours une
décision au sujet de leur gardien titulai-
re, Naselli, au repos forcé depuis le dé-
but de septembre. Cette absence prolon-
gée explique quelque peu les contre-
performances de la défense, car ne l'ou-
blions, le FC Salquenen possède, pour le
moment du moins, la meilleure ligne
d'attaque du groupe. Monthey II sera
l'hôte des Haut-Valaisans, qui ne se
laisseront sûrement pas surprendre de-
vant leur public.

LALDEN et VIEGE, les deux équipes
du Haut les mieux qualifiées pour con-
tester le titre à Lens, se sont fait battre
de surprenante façon. Si l'on peut en-
core comprendre la défaite de Lalden
sur le terrain de St-Léonard face à Gri-

des abords de la cage sierroise, dans le
voisinage immédiat du portier de l'équi-
pe nationale italienne. Pour les éléments
indigènes, toujours encore à la recher-

Basketball : prestation moyenne
de Féquipe suisse à Vevey

SELECTION VAUDOISE-SUISSE : 60-48 (29-23)
Dajis lie cadre d'un cours de prépara-

tion pour la saison internationale fu-
ture, la Fédération surisse de basketball
amateur avait réuni les cadres de no-
tre équipe nationale à Nyon. Ce stage
de deux jours s'est terminé à Vevey
par un malch opposant nos sélectionnés
nationaux à une formation composée
des jou eurs de Merry-Boys et de Sa-
nas.

SUISSE. — Currat (UGS) 7, Deforel
(UGS)' 10, Filùiettaz (UGS) 10, Forne-
rone (UGS) 2, Page (Servette) 12, Suard
(Merry-Boys) 7, Liebich (UGS), Dohme
(Servette), Forrer (Chaux-de-Fonds).

SECTION VAUDOISE. — Dubray
(6), Roliaz I (8), Rolaz II (10), Etter (8),
Bailly (4), tous de Sanas, Gojanovic
(15), Alami (5), Lambelet Pidoux (2), Zo-
ran (5).

Arbitres : MM. Pfeuti (Sion), Golay
(Lausanne), excellents.

Cette rencontre aura apporté quel-
ques déceptions au nombreux public,
car d'une part la sélection suisse n 'a
pu s'imposer aux Vaudois cependant que
de l'autre part la prestation de notre
équipe nat ionale fut' d'une bonne
moyenne. Il est vrai que ia formation
vaudoise était de première valeur , puis-
que composée des «cinq» de base de
Merry-Boys et de Sanas.

Si nous analysons te match dans
l'ordre chronologique' des minutes , nous
avons noté une légère supériorité suis-
se en début de parti e et après cinq mi-
nutes de jeu le score est de 7 à .'4 en
faveur des Suisses. Puis changement dé

Victoire suisse à Madrid
Les Six Jours de Madrid se sont terminés par lé triomphe des Suisses Plattner-

Armin von Biiren qui contrôlèrent les dernières heures de course sans laisser au-
cune équipe leur reprendre l'avantage d'un ' tour qu'ils avaient acquis dans l'après-
midi.

Suivie par 20.000 personnes, cette dernière nuit a vu l'Espagnol Miguel Poblet
enlever la pluri grosse prime de la compétition, une voiture Seat-600.

Voici le classement final :
1. Von Buren-Plattner (S) 125 p.; à 1 tour : 2. Poblet-Batiz (Esp-Arg) 170 p.;

3. Ogna-Faggin (It) 100 p.; 4, Gieseler-Doenecke (AI) 38 p.; 5. Forlini-Raynal (Fr)
34 p.: à 2 tours : G. Tortella-Bover (Esp) 139 p.; 7. Sorgeloos-Van Torgeloo (Be)
52 p.; a 3 tours : 8. Saura-Esmatges (Esp) 5G

misuat — défense admirable grâce a
Marco Perruchoud — on est par contre
bouche bée devant la déconfiture subie
par les Viégeois sur le terrain de NA-
TERS. Le néo-promu s'installe donc au
Sème rang du classement et se rendra
dimanche à Lalden , où on ne lui fera
pas de cadeaux. Viège de son côté, reçoit
Sierre II et a hâte de renouer avec le
succès. Et tel sera le cas.

— # —
SALQUENEN II, contre toute attente,

a gagné contre le favori du groupe, RA-
ROGNE II, dans un match palpitant à
souhait et indécis jusqu 'au coup de sif-
flet final. La lutte est ainsi ouverte,
mais nous pensons que les Haut-Valai-
sans ont surtout servi les desseins de
Grône II , leader inamovible et imbattu
encore.

Lors du match Sierre—Rarogne on ne
comptait pas moins de 4 Haut-Valaisans
dans l'équipe sierroise. Aux trois las-
cars de Salquenen, H. Cina, Berclaz et
Moreillon, est venu s'ajouter Adolphe
Cina, qui , il y a deux ans, avait fait les
beaux jours du FC Brigue. Si l'entraî-
neur Warpelin sait prendre en main cet
élément doué, il aura un renfort pré-
cieux pour sa ligne d'attaque. Et il en
a besoin.

— # —
En HOCKEY SUR GLACE, qui va pe-

tit à petit reprendre ses droits — sur-
tout dans le Haut —, on enregistre une
victoire incontestée de VIEGE sur Breit-
lachen en 16ème de finale de la Coupe
Suisse. Pour le tour suivant, Viège en
découdra avec son rival de toujours , le
HC Montana-Crans.

ZERMATT a déjà repris l'entraîne-
ment. En attendant la glace au pied
du Cervin , cette sympathique équipe
s'entraîne sur la patinoire de Viège.
Elle y a disputé dimanche un match
amical contre Kandersteg et a perdu
7 à 2, les deux buts ayant été mar-
qués par Amédée Biner. Notons que
Zermatt s'était aligné avec une forma-
tion fortement rajeunie.

Bajo

che d'une forme convenable, cette con-
frontation avec des éléments de classe
internationale ne pourra que «'avérer
salutaire. '<" ..••'- * ' ' ."

- - - .î * - A

La certitude d'assister à une partie
passionnante, incitera les sportifs sier-
rois à se déplacer en plus grand nom-
bre que de coutume à la patinoire de
Graben où l'ambiance sera celle des
grandes soirées.

décor , car les Vaudois se sont retrou-
vés et ils font pression devant les « pa-
niers » et notre sélection nationale ne
répond qu 'imparfaitemen t aux coups ds
boutoir de la sélection vaudoise qui au
fil des minutes consolide son avance.

En levé de rideau une sélection vau-
doise des juniors ont battu une équipe
veveysanne correspondante sur la mar-
que de 36 à 26.

NOTRE INTERVIEW
¦ A l'issue de cette rencontre , nous nous

sommes approchés de M. Clerc, prési-
dent de la FSBA pour lui demander ses
impressions tant sur le match que sur
la vaieur des joueurs.

M. Clerc nous a alors déclaré que
ce stage de deux jours a réservé de
nombreuses satisfactions à nos diri-
geants. En effet , pris individuellement,
nos joueurs sont excellents mais com-
me ce cour s de perfectionnement était
réservé à la form e physique, les joueurs
n 'ont put démontrer leur véritable va-
leur. Dans l'ensemble, M. Olerc est fort
satisfait de la tenue de l'équipe natio-
nale qui , petit à petit , se hisse au ni-
veau de nos voisins. Certes, ce n 'est pas'
pour demain mais c'est en poursuivant
le travail en profondeur entrepris jus-
qu 'à ce jour que l' on parviendra au but
fixé. M. Clerc a encore ajouté qu'avant
le match contre le Luxembourg à Bàle
nos représentants suivront un bref camp
de deux jours.



Voyez

flbonsiez-vous au Nouvelliste du Rhône

nos prix
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CONTREPOIDS
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Pour ls 90 %, ces paquets de cellulite qui défor-
ment votre silhouette sont formés d'eau. Combattez
l' eau par l' eau. En buvant Contrexéville , vous élimi-
nerez dans la Journée davantage -que le volum»
consommé. Contrexéville • contrat jeunesse.
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Eau minérale naturelle sulfatée calcique
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41, rue Anc ienne  - GENEVE - Tél. (022 42 34 95 
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pour vos toasts...
votre pain

blanc ou complet Seul V

est prépar é avec addition de
IM Franck Arôme i f y  C'est sans «...

Chez VOtre boulanger w doute p our cela que ie caf é 1 Ij l
m *. au la** &9 l 'IN CAROM est si l rl

ncompa rablemen%
délicieux, si riche

d'arôme et
&Ê* INCA ^ OM d© SflQÛt .f

*̂***̂ avec chèques-
images Silval

CURSUS
Thomi + Franck S.A. Baie



îèiNift
0.444

GOÛT CORSE

2.42

A VENDRE
dans station bas-valaisanne en plein
développement

On ¦anarchie à louer
à Varbiiar

chalet
diu 11 février au 11
mains 1-962, 1 oorriijwJ^
mainit -8 fes , doiît*4
pour en.fa.ftts.

Adriesser «les offres *.
Maidlaime Schmidlin-
Schifferfe, Hard-
stnasse 105 Bâ'le.

café-restaurant
de bonne renommée, entièrement ré-
nové, agencement moderne neuf. Prix
intéressant.

S'adresser à Me Gabriel Monay, no-
taire, Monthey.

W&«*

Jeuinie technicien
cherche, ville Sion
boninie

chambre
Piréférenioe chez da-
ime seaiiïle.

Eoriirie sous chiiffine
AS 6536 ASSA Sion

gg^
Agence immobilière

Robert Sprenger
BUREAUX transférés à Haute-Rive 2

rue Pra tifori 29

Tél. 2 41 21

'AdKait «t vanité die vialtons irramiobliàrcis - Géirtairacie <l'«iimlmleiubies lodalbifs - Loicialtiori

d'appaircamienlts - Admàniiistratiiioin-de Socilénéis ImimiobMiiènes - Toutes assuinainices.
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ùn bon pullover vous rend de grands services. Ce'
P'Plfp modèle, en fine laine shetland type se fait dans les
-̂'^-/ Llw color is beige, anthracite, olive, havane, gris souris et

mar ine. Encolure en V, manches longues mi-raglan,

saison bords cô,K-
9/1 50

CE SUPERBE PULLOVER £"¥¦

VOYEZ NOTRE VITRINE
A NOTRE RAYON 

M .̂D'ARTICLES POUR £fB' MESSIEURS tgggwa^^msw
M A R T I G N Y  Ê̂fff ^̂ V^¦ m m m m m i W B B a B m n

Aromatique
et corsé
mais doux à la gorge

En pochette S^ t̂Zûh
Très pratique

-̂̂  80 gr. net 90 cts

Jeanne homme cher
che à ilouior URGENT

chambre °** cherche
meublée annai-teappartement

avec accès a lla saisie <fe 4 à 5 pièces à
de blun , . . . . MaM^ny ou eravi-
Slaidir. tel. 2 31 51- «rons. Écrire sous
52. chiffne L-1518 au

bumBaoi diu jourmail
. j .. _ Siioinu

vigne, ,,"a , . , NOTRE OFFRE | » m mg£ mm BB ¦die 3300 m2 sutsuee (j gj j|gH( \s$**l g^H «KKï g_P *<enrane Riddies et St- R i t J & t l U X  
Piierne-de-Cllages. . » ,.
s'adresser au Nou- aecoration Machine a café
vaMisce du Rhône gnaimd choix <te Gaggia 1 groupe, parfait était de marche
à Siom. Dessins coloris et entretien.
souis chiffre M1519. ilairgeuir 120 om. * ___-._«.!! _ •_ *r¦ ¦ ¦ 

p- •» OK ' oppweil musique Tomaste
^~~~"~""̂ ~" rr. £.70 1000 ïramcs.

Foin 
fe mètre. j cagnonatic

et reqain A l'Economie 10° iDWlcs-3 Rôhnier-coppex 1 tableau des prix_ vendre: chez Jo- IPlkoe du Mildd lettres interchangeables, 60 francs,
sap'h Vœffinay, l'Ai- _ . *_ •* '*. ¦» *  .iiex, Bex. Sion 1 friteuse électrique

. avec table, 250 francs.

I

mmz£B*w*mm** -̂r**m*maA*u*ê Trancheuse
80 framios.
Tout ce maitérieil est très s «aligné et en
parfait était. Arrêt d'exploitation raison
sainte. Adresse : Café Fédéral, Curtilles
s/Lucens. Tél. (021j 9 91 93.

Docteur
ADOLPHE SIER RO

SION

DE RETOUR

Pour vos imprimés adressez-vous à
( 'IMPRIMERIE MODERNE S.A

étranger wj@%X0.
ORIGINE EUROPEENNE

LA BOITE DE 500 GR. 2.55 ESC. AVEC 10 PTS VéGé NET

AA vendre
de suite

téléski
neuf, moderne
et solide de
production en
série
Chiffre A20704Z
Publicitas ,
Zurich. *

DUVET
BAISSE

110 x 150 cm. 2 k

Fr. 25
MEUBLES
MARTIN

Rue des Port
Neuves

S 1 0 N
Tél. : (027) 2 16 84

Ooaasmom a vendre

chaussures
ski

No 39 bon était Fr.
25.—. Même adres-
se cherchées chaus-
sures hockey No 43

Tél. (026) 6 »14 12

•3 Si vous êtes propriétaire d'une [ra voiture américaine ancien modèle , ¦'
H profitez de notre campagne de re- m
Sj prises et venez choisir dans notre g« stock de voitures **

AMERICAINES
RECENTES

 ̂
l'oocasion quii vous conviendra, a

Ç* très grand choix à votre disposi- m
™ tion : a

 ̂
PLYMOUTH 1' 

55, 57, 58, 60, r
™ 14 et 18 C\ ¦
S CHEVROLET 19o5-1958. ¦
g STUDEBAKER 1955, 56, 57, 58, ï
g et 1960, 14 et 18 CV. B
S CHRYSLER 1955, Coupé, modèle *
¦ spécial. 

^
|J CHRYSLER Vaillant 1960 et 1961. {
y PONTIAC 1958, ivoire, avec radio. B
p. Grandes facilités de paiement avec ¦
i, notre crédit sans risques. ¦

GARAGE
MONTETAN

¦ Centre AUTOMOBILISTE JAN g
¦ Chemin des Avelines 4 f „'

LAUSANNE
Tél. (021) 25 61 41



Au régent ir autrefois, à l'ami de toujours
U y a quarante ans , en ce début d 'au-

tomne, un jeune instituteur , Irais émoulu
de l 'Eco le normale, arrivait en gare de
Saj nt -Maurice . Jeune , mais aussi coura-
geux. Sans même po usser un soupir de
pitié pour lui-même, il s 'en alla tout
bonnement à l 'Arsenal militaire de no-
ire ville ,y déposa sa valise en priant
l 'intendant de bien vouloir la lui taire
livrer par un camion militaire, et le re-
gar d levé vers les hauteurs qui l'appe-
laient , il s 'engagea à pied sur le pelit
sentier qui conduit à Morcles. Une éco-
le, des élèves , voilà l 'avenir qui sem-
blait devoir être le sien.

Dimanche une pu issante automobile,
dédaignant le petit sentier pour la belle
route alpestre , conduisait de même à
Morc les , une de nos plus hautes autori-

d 'emplois *

On engage tout de suite

chauffeurs
pour Mack et Kuclid .

Place à l'année, bien rétribuée.

S'adresser au tél. : (027) 4 14 88 (heu
res de bureau ) .

La SOCIETE ROMANDE D'ELECTRICITE

engagerait des

employés el employées
de bureau

pour sa succursale d'AIGLE

fl Semaine de 5 jours
yl Organisation moderne

v Places stables
1 Caisse de pensions

1
Adresser offres manuscrites en joignant curriculum vitae, copies
de certificats, références, photographie àt en indiquant préten-

£9 tions de salaire
à la direct ion de l'entreprise à CLARENS " '

Je prendrais unie

vache en
hivernage

jusqu 'à l'alpage
bonis soins assurés
Offre à Bender Re
n«é, Oa.ppetlia.ri Ma
zembroz-Ful'Jly.

A vendre im

Hache paille
en bon était servi
2 ans. Prix intéres-
sant.
S'adresser à Joseph
Fontaniaz, Ardon.

A vendre des ^̂ ^™"""~^̂ ^~

betteraves Dr L. Helg
à sucre MONTREUX

Environ 8 000 hi- . „_ «_„_
los. S adresser à 06 TCt OUr
Jean - Pierre Bor- ,, . .. , ,
gea«,d, Chesscl près Maladies de la peau
de Vouvry. tél . 025 Varices, voies uri-
3 41 45. naires.

Pour Holiday on Ice
cars organisés

samedi et dimanche 11 et 12 par

MARTIGNY-EX CURSIONS
Tél. (026) 6 10 71

Prix Fr. 15.— y compris place poui
le spectacle.

tes militaires qui revivait en pensée le
chemin suivit pour la première f o i s, le
25 octobre 1921.

« Notr e » colonel commandant de
corps Robert Frick avait tenu , malgré ses
occupations , à f ê t e r  cet anniversaire au-
près de ses plus iidèles amis.

L 'accompagnaient , M M .  Martin , chel
de service au Départemen t de l 'Instruc-
tion publique du canton de Vaud , Alex
Pasche et Juillet , municipaux de Lavey-
Morcles , Fankhauser de Montreux , Cor-
nez, ancien commandant de la police
cantonale vaudoise, Ca vin de Vevey,
Corthésy, de Berne, Carlo Hemmerling,
de Cully, cinq parmi ses condisci p les à
l 'Ecole Normale , Loth , Pasche el Ecuyer ,
trois de ses plus anciens amis et le pas-
teur Werlen.

Off res et demandes d'emp lois * Offres

Jeune homme consciencieux et actif trou
verait

place d'apprenti
pâtissier-confiseur

Entrée et conditions à convenir. Vie de
famille assumée.
Faire offres à : Confiserie-pâtisserie A. Meil-
iaind, avenue de la Gare, Martigny-Ville,
¦tél. (026) 6 10 85.

Nous cherchons pour 1e canton de Neu-
châtel un

conducteur
de pelle mécanique

et machines de chantier, place d'avenir et
bien rétribuée. Entrée à convenir. Adresser
les offres avec références sous chiffre
P 6155 N à Publicitas Neuchâtel.

Nous cherchons

aide de maison
pour notre nouveau Chalet à Gstaad.
Tout confort ,• bonnes conditions, cadre
agréable.

Ecrire sous chiffr e OFA 1678 G, Orell
Fiissli-Annonces Genève.

Cherche On cherche pour

employée ~fii " lcr Ji "
de maison _ ...., 2 fillesmem«e avec entant, ., ,,.

si possible avec con- 0 OlîlCB
naissante de bu- Place à l'année, ain^ i
reau, éventuelle- qu'une FEMME de
ment avec apparue- MENAGE pour 3
ment à disposition. heures par jo«u«r. En-
_ ., , r ¦ r w®e ^e 15 novem-
Pni ere de taire •>!- bre
fre détaillée au bu- „, ',
reau du journal sous S ldr«9" *? *»*»-
chiffre K 1517 Sion ™n<i du R ,̂on,e M"*

tigny tell. (026)
"~^̂ ——— 6 07 59.

Café de la Pos-
te, Vernayaz, cher- On cherch e
che jeune fille

SOmmel ière Paui~ ménage soigné
de 4 personnes.

Entrée tou '. de sui- Bons gages.
te ou à convenir. S'adr. à Madame
TA . • mofii R •.. Vw G3rd ' architecte,Tél. : (026) 6 57 03. Verbier , Tél. (026)

7* 11 63.

La réception eut lieu , comme il se doit ,
à l 'Ecole primaire décorée avec goût et
simplement par les élèves de l 'actuel
instituteur M.  Maule. Les enlànts, dirig és
par notre grand compositeur Carlo Hem-
merling entonnèrent un chant de circons-
tance dont les paroles étaient de M.
Maule et la musique de Carlo Hemmer-
ling. Après quelques paroles émues de
notre commandant de corps , les invités ,
accueillis par le colonel Callot , cdt ar-
rondissement GF , lurent reçus au Casino
de Dailly où une broche excellente lut
servie. Lors de la partie o f f i c ie l le , la
Chorale de la Cp. GF 10, dirigée par le
major Dubois , donna une aubade qui f u t
très appréciée.

Notons encore , que M.  le régent Ro-
bert Frick. lit cadeau aux élèves de l 'E-

V E R B I E R
On cherche pour la saison d'hiver

2 vendeuses et
1 pâtissier

Entrée 18 décembre.
Ecrire sous chiffre P 91045 S, à Pu-

blicitas, Sion.
P91045S

Maçons et manœuvres
génie civil

sont demandes par l' entreprise PERRIN
Frères à Nyon (VD). Tél. (022) 9 52 56.

.. ! P2083L

CF. F
' Pour tenir compté de l'attribution et

de l'entretien de nouvelles locomotives,
les Ateliers C.F.F. d'Yverdon engagent

5 mécaniciens - électriciens
10 mécaniciens

qualifiés, ayant quelques années de pra-
tique si possible.

Prestations sociales intéressantes. Un
samedi sur deux de libre, service régu-
lier.

.Faire offres manuscrites aux Ateliers
C.F.F., Yverdon.

' "" ' P104E

Grande entreprise genevoise du
bâtiment cherche

Bons maçons
et manœuvres

Gains intéressants, logements as-
surés.

S'adresser : Entreprise Jean Frl-
gerio, 17, rue Gourgas, Genève.
Tél. : 25 55 50.

• P610X

Chauffeur
livreur expérimente, sérieux

est demandé pour commerce de com-
bustibles Bas-Valais, charbons-mazout
Travail à l'année, gain : Fr. 850.—
par mois. Congé samedi après-midi.

S'adresser sous chiffre G 1513, au
bureau du journal à Sion.

Important commerce en ville de
Sion, cherche

UNE TELEPHONISTE
Bon salaire - Caisse de retraite.

Entrée en service : à convenir,
le plus tôt possible.

Exigences : connaissance des
langues française et allemande.

Faire offres manuscrites à Pu-
blicitas, Sion, sous chiffre P
15105 S. :- ¦ ~ .... .

P15105S

Décisions du Conseil communal
Séance du 2 novembre

Le Conseil décide d'engager, par voie
de mise au concours, un dessinateur qui
sera affecté aux Services Industriels et
chargé spécialement de procéder aux
relevés des conduites de nos deux ré-
seaux

cole de Morcles d' un livre dédi\cé el
d'un agenda avec porte-mines argenté.
Le « Nouvelliste du Rhône » f él ici te de
tout cœur M.  le commandant de corps
Frick qui a su précieusement garder le
souvenir de ses jeunes années, parf ois
d if f i c i les , el qui a prouvé hier à nou-
veau son attachement à notre région.

Ouvrier
pour la vigne

'demandé jusqu'à
Noël, «oranger **-
oepoé chez Marcel
Fonjallaz, Epesses
VD. Tél. (021)
4 24 60.

Commerçants de
Martigny cherchent

Importante fabrique suisse Bien Introduite en Suisse romande,
cherche pour compléter son organisation '. .  •

coniroieur-uendeur
possédant voiture, ppur visiter clientèèe déjà existante.
Age rmaxàmuim: 40 ans.

NOUS DEMANDONS : personne énergique, sjriiouse et
active.

NOUS OFFRONS : placé stable, fixe, fraSs journaliers,
indemnité pour voiture ' et "commission. "
Banne fonmiation à débutants. Date d'entrée à convenir

Offres avec photo sous chiffre G 40689 U à Publiickus
S.A., 17, rue Duifaur, Bienne.

— —— ¦ - - - .A.

sommelière
Débutante acceptée
Entrée de suite ou
date à convenir.

Cafié-nestiaïuinant
Channe Vaiuidoise
av. Bâthiusy 27,

Lausanne

Vigneron du can
ton de Vaud cher
che
gouvernante

Place stable.

Faiire offres sous
chiffre PH 18314 L
à Publicitas Lausan-
ne. Nous engageons

employé (e)
de bureau

~ '**

ayant pratique dans les assurances po«ur s'occuper du
service autos et guichet.

, ' . • '
¦
: • , - '' ¦ 

J
Entrée immédiate ou à convemr.

i

Faire offres écrites à ALPINA, compagnie d'assurances SA,

Agence générale du Valais Planta, Sion.

P14994S

Garçon
de course

est demandé

S'adressez chez Hal-
lonbanter Se Cie Sion

jeune fille
ou débutante

aider à lia cuisine et
servir aiu café. Lo-
gée et nourrie, bien
rétribuée, vie de fa-
mille.

A l'Auberge Th.
Durnand 5, rue Jo-
seph Girard, Carou-
ge, Genève.

Damie connaissant jCUIle fille
les 2 services cher- pou r tenir le mè-
che POUR VER- nage. Pas de gros
BIER travaux. Vie de f.i-

remola* mille. Chambre in-
" . dépendante.céments 'Sa.kire à « 0̂, .̂

le dimanche éven-
tuellement le sa- Tdl- (°26) 6 « 70
medi. Tél. 6 06 91. _-_-_-_-_-_-_-_.

maçons el
charpentiers - coureurs
sont cherchas pour . important chantier d'autoroute à

Eouiblens/Renens. Logement et cantine sur place. Entrée

à convenir. Durée environ 2 ans.
y. Y : , . y

L0SINGER & Co SA, Lausanne
Tél. (021) 228612

sommelière
avec heures de ser-
vice.
S'adresser Café des
Cheminots, Saint-
Maurice tâl. (025)
3 65 65.

Jeune fille
de languie anglaise,
cherch e place dans
bonne famife à
Sion, pouir aider au
ménage ou garder
des enfants, avec
possibilité d'appren -
dre le fran çais.

Ecrire sous chiffre
P 15132 S à Publi-
citas Sion.

Il autprjse la Chorale de Choex a or-
ganiser sori Loto annuel dans la halle
de gymnastique. le 19 novembre pro-
chain.

Il adopte le tarif qui lui est proposé
par , la commission électrique pour le
raccordement au réseau des nouveaux
bâtiments.

Il autorise le Comité du Préventorium
St-Joseph à Val d'Illiez à faire vendre
par les enfants des écoles, d'entente
avec le directeur de celles-ci, des bil-
lets de tombola.

Il décidé de modifier le plan d'avenir
à la rue Reconfière, dans le voisinage
du Pont Couvert.
Monthey, le- 6 novembre 1061.

L'ADMINISTRATION

et demandes

Apprenti
boucher-charcutier

Jeune homme intelligent et robuste esl
demandé, ainsi qu 'un

ouvrier capable
par maitre boucher faisant partie de
l'Association suisse.

S'adresser à Boucherie Savary Marcel,
Martigny-Ville, ou tél. (026) 6 02 86.



M U R A Z

RECOLLECTION
La section des Anciens Retraitons Pa-

roissiaux, de Muraz, invite tous les
hommes et jeunes gens, dès 18 ans, à
participer à sa recollection annuelle qui
aura lieu dimanche prochain 12 novem-
bre, à la Maison du Village de Muraz,
sous le patronage de M. le rvd curé
Défago.

Après la Grand-Messe de 9 h 30 le
prédicateur, Rvd Père Vinson, CPCR,
donnera une conférence publique sur
les « Moyens de transformer le monde.
Dès 14 h 30 : Chemin de Croix, salut so-
lennel, clôture.

Un dîner en commun sera servi à
12 h 30 au Café de l'Union pour le prix
de Fr. 6.—, service compris. Les inscrip-
tions sont à adresser à M. Georges Par-
vex, à Collombey, tél. 4 10 90.

VAL D'ILLIEZ

Ah ! lorsque l'on a la santé...
C est ce que les responsables de la

vente des billets de tombola en faveur
du Préventorium St-Joseph de Val d'Il-
liez peuvent penser. En effet , les petits
vendeurs, ont souvent, samedi et di-
manche dernier, été reçu un peu sèche-
ment lorsqu'ils présentaient des billets.
Ceux qui refusaient de prendre des bil-
lets n'étaient pas toujours les plus pau-
vres.

Que chacun qui est en bonne santé
pense qu'une fois, peut-être, un des
siens ou lui-même, devra avoir recours
à une Institution du genre du Préven-
torium.

La vente continue, le tirage étant pré-
vu pour le 16 décembre prochain.

Chaque membre d'une famille doit
avoir son billet !

Le chef de gare
de Monthey

i n est pas en cause
Dans notre édition de mardi

nous avons fait .jyjrt ji nos lec-
teurs sous le titre- « Grave' man-
quement aux CFF», du périple sui-
vi par des plis express adressé par
notre rédaction montheysanne à
celle de Sion.

Nous tenons à préciser que le
personnel de la gare de Monthey
et son chef, ne sont nullement en
cause, M. Revaz ayant toujours
été avenant à notre égard.

avec lait
£. Savoureux, odorant - régal de
 ̂ toute la famille

 ̂
Frais, appétissant - et î! le reste

 ̂ très très longtemps
-x Léger, digeste-aliment végétal
" parfait
Goûtez cette spécialité

de votre boulanger!

S'il vous arrive d'être
Impliqué dans un accident
malgré toute votre
prudence, vous
apprécierez , comme toutes
les personnes Intéressées,
les services d'une Société
connue pour la loyauté
qu 'elle apporte au
règlement des sinistres.

^^^JGGDBHZIDS
.:.œ *.

partout à votre service

Agence générale de Sierre
René Bonvin, Tél. 511 30

Etienne Dubuis, Av. de Tourbillon
Sion Tél. 2 29 60
Bureau : Place du Midi. Tel 2 35 01

Un brillant petit monde

i - J -«v*

Nous 'le savions dépolis longtemps, «mais nous nous en sommes rendu compte
une fois de plus dimanche dernier, en assistant aux déliibéralioms de la Société des
guides des Dranses, Salvan et environs. Quatorze membres se sont rencontrés sur
le coteaiu de Plan-Cerisier en assemblée annuelle faisant sui te à celle des déléguas
qui eut Oieu le dimanche précédent à Sierre.

C'est notre ' ami Robert Coquoz , de
Salvan, qui dirigeait les débats en pré-
sence de M. . François Carron , président
cantonal. Il remit un diplôme de mem-
bre d'honneur, pour ses soixante ains, à
M. Robert Balleys, de Bourg-St-Pierre,
membre fidèle qui «n'a j amais manqué
une assemblée.

La saison qui vient de se terminer
a certainement été la plus marquante
pour ta société depuis sa fondation i
elle le fut par la prise du «Vorort» can-
tonal et par l'organisation de la premiè-
re fête cantonale des guides de mon-
tagne à Salvan. En effet , MM. Louis
Wuilloud, vice-président, René Marcoz ,
caissier, et Xavier Kalt , secrétaire, en-
tourent fort heureusement François Car-
ron à ta tête de l'Association des gui-
des valaiîsans. Grâce à l'esprit comba-
tif de cette équiipe homogène, les résul-
tats ne se firent pas attendre : on re-
visa quelques articles des statuts et on
adapta les tarifs vieux de plusieurs dé-
cennies. Ces derniers voient une aug-
mentation notable de 10 à 20 pour 100
entérinée pa«r l'Etat du Valais. En trois
mois, le nouveau comité cantonal men a
à chef , ce qui exigea jadis des années
de travail et de palabres. C'est ainsi
pour la première fois qu 'on se rend
compte que l'Association des guides va-
laiiisans est autre chose qu 'une amicale
de contemporains se retrouvant pério-

C'est celui qu'on a vu mardi sur .la scène du Casino Etoile : une scène trans-
formée, oblongue. Sans qu'il y ait quelconque truquage, elle apparut immense, car
on avait tiré tou t simplement parti de quelques effets optiques. Dans une ouverture
basse, allongée, semblable aux écrans panoramiques des cinémas, des marionnettes
de bois , de plastique, d'étoffe , ont chanté, dansé ; elles se sont «mues en de chô-
mants décors que bien «des metteurs en scène pourraient prendre pour modèles.

L'adaptation du geste a la musique
est évidemment capitale et s'«ill ne sem-
ble à première vue pas très difficile de
composer un personnage, cela ne tient-
il pas «de l'exploit lorsqu 'il fa ut le faire
chanter ?

Comment de simples poupées peu-
vent-elles jouer , chanter l' opérette —
l'opéra — danser le ballet au point de
faire si parfaitement illusion ?

Tout d' abord parce que rien n'a été
négligé dans «le domaine scénique pour
créer un climat de vérité. Ensuite par-
ce que la virtuosité de ceux qui don-
nent vie à ces poupées est telle, que
mouvements, attitudes, se «moulent avec
une souplesse et une précision stupé-
fiantes sur ta musique et le chant préa-
lablement enregistrés sur bandes ma-
gnétiques par des orchestres et artistes
réputés. Ainsi s'est poursuivie une illu-
sion qui , dès le lever du rideau:-, a été
immédiate et totale. Par l'habileté pro-
di gieuse des invisibles tireurs de ficel-
les, le public marbigneraiin a pu assis-
ter hier soir à une véritable représen-
tation de l'œuvre de Johann Strauss :
«La Chauve-Souris» ; les enfants des éco-
les, r«aprèsHmid'i, à un programme spé-
cial de ballets : «Bine kleine Nacht-
musik», «Bastien et Bastoenne», de Mo-
zart , et «Suite Casse-Noisette», de Tchaï-
kovski.

diquement lors d'un gueuleton, mai s
une société bien gérée, respectée des
autorités et des associations sœurs.

La première fête cantonale fit  venir
à Salvan non seulement les guides va-
laisans au nombre d'une centaine, mais
encore ileurs collègues de Courmayeur
et de Chamonix i son succès fut aussi
concrétisé par une participation en mas-
se d'un public sympathique et conquis
par les démonstrations d' escalade. Cet-
te fête , mise sur pied par Robert Co-
quoz et Gustave Gross, qui, pour la
circonstance avaient troqué corde et
piolet contre la serviette du voyageur
de commerce, buvant trois décis lors-
que le moral flanchait, fut et restera
un modèle pour tous ceux qui auront
charge d'organiser celles à venir.

Elle laissa un appréciable bénéfice,
qu 'on a ainsi réparti : 100 francs aux
missions du Grand-Saint-Bernard ; 100
francs au Centre d' alpinisme de La Fou-
ly ; 10 pour 100 à la caisse cantonale
des guides ; 20 pour 100 à la caisse de
la section i 70 pour 100 au fonds de
secours ; afin d'alimenter ce dernier ,
chaque membre versera une contribu-
tion de 10 francs au minimum par an-
née ; une commission composée de MM.
François Carron , Xavier Kalt , chanoine
Gratien Volluz , Robert Coquoz et Gus-
tave Gross, a été chargée d'étudier un

Les marionnettes de Salzbourg ont
donné leur premier spectacle voici bien-
tôt cinquante ans, le 27 février 1913 :
« Bastien et Bastienne », Elles ont main-
tenant un répertoire international d'à
peu près cent opéras, pièces et contes
pour enfants avec une collection de
1.500 poupées, qui va sans cesse s'aug-
m entant.

Tout ce petit monde de créatures
douées, par la grâce de l'artifice et du
goût ie plus exquis, d'attitudes et mou-
vements impartis à l'acteur (jusqu 'à la
révérence finale) a été vivement ap-
plaudi , les spectateurs manifestant leur
enthousiasme et leur admiratio n pour le
spectacle présenté par les Jeunesses
musicales et l'Ecole-Club Migros, avec
une chaleur qu'on rencontre rarement
chez nous.

(Photos Berreau)
Quelle dextérité, quelle habileté pour
donner vie à tout un petit monde I

Mance voisine
CHAMONIX

prépare les Championnats du
monde de ski

La Commission techni que des cham-
pionnats du monde de ski a pris d'im-
portantes décisions en présence de M.
Karl Molitor , expert technique de la
FIS et de tous les directeurs d'épreuves.
L'ancien champion a été favorablement
impressionné par les travaux effectués
sur la piste du Lognan. Si le temps le
permet, on pourra les terminer et faire
disputer la descente des dames à Ar-
gentières. Dans le cas contraire, celle-
ci se courra à Charamillon, au-dessus
du village du Tour.

Une autre décision concerne le Mont.
La Commission technique trouvant que
la partie inférieure de cette piste n 'a
pas un pourcentage suffisant , a décidé
que le slalom spécial messieurs se dis-
putera dans la partie supérieure avec
arrivée jug ée sur la route intermédiaire.
La partie inférieure sera réservée au
slalom féminin.

En ce qui concerne le slalom géant
masculin pour lequel sont envisageas
concurremment les pistes du Mont et
de.Charamillon, aucune décision n'a en-
core été prise.

Quant à l'aménagement du tremplin
du Mont , on nage. La première adjudi-
cation s'étant montrée infructueuse, il
a fallu en prévoir une seconde, mais il
est très peu probable que l'on trouve
un entrepreneur acceptant de commen-
cer les travaux à une période aussi
avancée de l'année.

règlement et de le présenter a la pro-
chaine assemblée.

La formation des aspirants-guides in-
quiète aussi les comités. Aussi doréna-
vant , un cours technique d'une semaine
sera-t-il exigé des candidats, condition
à remplir pour l'obtention du livret de
porteur.

A l'instar de leurs collègues cormayo-
lains et chamoniards, nos guides valai-
sans vont aussi porter- l'uniforme aux
cours des fêtes et manifestations publi-
ques. Un costume seyant, classique, sans
fantaisie inutile , ainsi qu'un fanion can-
tonal offert par M. Robert Clivaz, de
Bluche, sont à l'étude actuellement,
tandis que sur le plan de la section,
Xavier Kalt fera cadeau à ses collègues
d'un embl«ème semblable.

La prochaine fête cantonale des gui-
des aura lieu au mois de juin 1962 , à
Saas-Fee, et l'assemblée de ta section
à Sallvan en automne.

La saison qui vient de se terminer a
été en tous points excellente, et l'on
peut être assuré que chaque guide a
bien travaillé. Dans ce domaine, disons
que le Centre d'alpinisme de La Fouly,
dirigé par Xavier Kalt et René Droz ,
de plus en plus connu et apprécié à la
rond e, a été à même de fourni r de nom-
breux engagements au cours des mois
d'été.

Guide de montagne, pour beaucoup
une profession pleine de mystères et
de dangers , mais encore et surtout .pour
les initiés, une vocation. Em. B.

M A R T I G N Y
Succès universitaires

M. Dominique de Werra , de Lausan<
nie, fils du Dr Georges de Werra , étu-
diant à l'Ecole Polytechnique de l'Uni-
versité de Lausanne (Section Ph ysique),
vient de subir avec grand succès les
épreuves du premier propédeutique.

Nos vives félicitati ons.
S A X O N

Violent accrochage
Hier soir, à 18 h., à la sortie de Saxon

direction Charra t, une voiture vaudoise
dépassa une jeep . Se rabattant trop ra-
pidement sur .la droite, celle-ci toucha
le véhicule Utilitaire et se renversa sut
le côté.

Dégâts matériels, mais pas de blessé.
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SALVAN
RETROUVE

On avait signalé la disparition , de-
puis plusieurs jours, du jeune Pierre-
Marie Gay, âgé de 16 ans, en place
chez un boulanger de Martigny. Il vient
d'être retrouvé à Lausanne chez un
oncle.

Mon livret
de service

Un document, cher, précieux.
Depuis 23 ans il me suit , m'accompa-

gne.
Une place de choix lui est réservé,

chez moi dans mon bureau.
Ah ! ce beau jour du recrutement.
19 ans. Le bel âge , l'âge des pro-

messes.
Dès ce jour-là , avec cette pièce d'i-

dentité, je  me hissais daj is  la catégorie
« homme ». Je devenais aussi un défen-
seur du Pays.

Fusilier !
Encore presque une année d'attente

avant de pouvoir fraterniser avec tes
autres fantassins. C'est long. ,

Le grand jour est enfi n arrivé* Une
inscription de 118 jours de service . 'mar-
que ma première étape sous le gris-vert.

Ma première incorporation : cp. fus >
mont. 1/6.

Le militaire marche lui aussi avec
l'évolution. C' est normal.

Pour la première fo is  pour répondre
à une invitation mon livret' me quitte
et va passer quelque temps dans les
bureux de l'autorit é compétente. Trente
jours après il m'est revenu chargé d'u-
ne nouvelle incorporation : cp. fus .
mont. 1/9. .

Pourquoi ce changement ? Pourquoi
cette mutation ? Je l 'ignore encore. Se-
crets militaires.

Vous vous en souvenez de l'a f f iche
placardée, pendant la pér iode du service
acti f ,  dans les gares, les grands centres,
et qui montrait un groupe de personn es
qui discutaient au coin de la rue. et le
militaire « casqué » le doigt sur la bou-
che qui demandait le silence.

Pst. Pst. •
Cette vignette forma t timbre -a été

placée dans mon livret. Alors ne me
demandez rien. Je suis muet. Silence.

Les années passent. La presse parle
d' une réorganisation de l'armée.

C'est inévitable, indispensable , dit-el-
le. Une seconde fois  mon livret prend
des vacances. Il  m'apprend à son retour
que je  suis viré dans l'artillerie de for -
teresse. Quel changement. Je me sou-
mets.

Mais depuis quelques mois, dans les
hautes sphères, il est discuté fermement
d'une nouvelle et grande réorganisation
de notre armée. Mon livret , entouré d'u-
ne banderolle jaune , vient de me quit-
ter.

Ma prochaine incorporation ? Je ne
puis vous le dire car je  ne suis pas
orienté.

Ce sera certes mon cadeau de Noël.
La surprise.

DIGESTION
LABORIEUSE ?

Apres un repas qui vous fait craindre
un lendemain difficile , prenez le soir
un ou deux GRAINS DE VALS. Ilsaideront vos fonctions digestives àfaire face à une tâche inaccoutumée.25 grains ; Fr. 1.75 ; 50 grain» : Fr. 2.7».
©Gcnlv» » 
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Depuis la fondation de la Confédération jusqu'à la conquête
de la Suisse par les Armées de la Révolution française

Les archives qu'il a été donné à l'auteur de consulter révèlent
notamment les dates que voici pour cette localité que l'on écrivit d'abord
« Essandulyn » ; d'où maintenant encore, en patois , « Sandaulyn » ; et
«Sandauliny » pour les habitants, savoir :

1309, premier ecr:t, un acte die vente ,
»vec le nom die cette 'local! ioés ;

1524, « consortium » de Ponchet pair 'les
gens de Loèche ;

156S, abornage encre Vissoee et Fang,
ak>rs déjà reconnu comme étant sous la
juri diction de Chandoil'n ;

1574, règlement de l'Alpe de Chando-
lin ;

1605, ban ordoniniésiw ies bas de Chan-
dalln , énumérés comme suit: Bioïley, au
delà de 4a Navizence ; Soutsliilon, Rnibouze
et Pnamy.

16S2, pacification entre Rang d'en Haut
et Fang d'en Bas ;

1703, érection de F«ang en commun e
sutoniome. L'on n'y voàt pas su Chandolin
y a j amais acquiescé. Toujours est-il que
cette communie de Fang fut plus qu'éphé-

Chandolin aura son «nue
La commune de Chandolin a souvent été citée en exemple pour diverses rai-

sons, la principale étant le fait qu'elle est située à deux mille mètres d'altitude et
qu'elle est habitée toute l'aimée.

Jusqu'à ces derniers mois, on ne pou- Maintenant , des personnes enitrepre-
vai t atteindre le village que par un
chemin muletier, mais une route fores-
tière en excellen t état est maintenant
à la disposition des touristes qui ne peu-
vent toutefois pas entrer dams le village
avec leurs véhicules. On a également
créé, pour l'hiver, afin que le village
ne demeure pas isolé, un héliport, qui
fut inauguré voici deux ans.

________

Pas, trot ou galop? La rapidité
de votre réussite dépend de l'intensité
de votre publicité.

CHANDOLIN

mène, n 'ayant duré que jusqu'en 1775 ;
1718, Chandcvin achète unie vigne à

Noës ; peu après, urne cave au viftiage
même de ChandoOin et enfin , une cave
à Muraz ;

1781, offre spontanée de Chandolin de
partici per avec St-Luc pour um service
d'aumônes.

Avant l'irruption des années françaises,
l'on peut «noter ce qui suit «au sujet de
Chan.do.liin, «n tant quie comprise dams Ja
« marche d'Ainniviiers ».

En 1467 cesse pour Hia Vaillée îe régime
des Vidâmes. En grande solennité, acconi-
pagnié de «tous 'les no«tables de la Vafu'ée ,
Je banneret Antoine Zufferey en remet
l'enseigne à l'Evêque Walter Supersaxé, ie
même qui peu a.près, grâce à Jla victoire
emportée à ik Pkmra., nous conquk le

riantes ont décidé de relier ce village a
la plaine par un téléphérique, ainsi que
nous l'avons déjà annoncé. C'est pour
exposer cette idée que la presse a été
convoquée à une visite des lieux. Il a
été reconnu, à cette occasion, que le
téléphérique raccourcirait sensiblement
le trajet de la plaine au village et, vu
les possibilités de la région, qu'il! ren-
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Bas-Valais depuis la Morges jusqu 'à St-
Maunice. A près avoir pris possession de
cette bannière et «l'avoir fa.lite vibrer for-
cement , l'Evêquc rétablit he même ban-
neret en ses fonctions, «signe cependant
que désormais «le Val d'Anniviers relèvera
dircctem«en>t de «PEvê que lui-même, sauf à
y «ajourer avec le temips la suprématie
toujours plus envahissante des sept Di-
zains.

En 1798, avant l'invasion étrangère, ie
Val d'Anniviers était subtKvioé en quatre
parties , dont St-Luc comptait pour un
quartier; dams ce quartier de St-Luc,
Chandolin, avec ses hameaux, celui de
Fang y campsis, comptait pouir un tiers
et St-Luc tluii-même pour les deux autres
tiers.

A «relever que coûte proportion a sub-
siste pour . l' appartenance de l'église de
Muraz encre St-Lu«c et Chandolin , jusqu 'à
l'une de ces dernières décades où le rec-
torat de Muraz passa sous «k juridiction
immédiate de k paroisse de Sierre.

drai t de précieux services. Le téléphé-
rique partirait de Chippis, à 530 m.,
pour s'arrêter à Niouc, 920 im., et Sous-
sillon, 1.380 m., avant d'atteindre Chan-
daiin à 1.950 «m. La «longueur du par-
cours est de 4.730 m. et sa durée 14 mi-
nutes. On compte assurer un débit de
160 personnes à l'heure. Les devis de
construction atteignent 1,8 million de
francs et la concession fédérale a été
accordée pour le projet. Une société
vient de se cofustoituer pour assurer le
financement de ces travaux, qui pour-
raient débuter l'an prochain, si ies af-
faires vont comme le souhaitent les pro-
moteurs.
NOTRE PHOTO
Les premières neiges ont fait leur appa-
rition à Chandolin, le village va se
replier sur lui-même. Heureusement , le
téléphérique pourra bientôt assurer la
liaison constante avec la plaine.

DE VALERE fl TOURBILLON
De ma lucartie, en cet après-

midi de . la Toussaint, je  croyais
revoir «L'allée» fameus e de Sis-
Iey. Non, c'est moins reposant,
mais avec cette même chaleur
impressionniste. Peut-être devrais-
je  évoquer plutôt le «Bouquet» de
la lête breughelienne f Image de
l'amour qui se maniieste de si
merveilleuse iaçon dans le mon-
de végétal.

J 'aperçois un bout de plaine, un
pré où l 'herbe se ternit, tandis
que poiriers, cerisiers et bou-
leaux, se jouent encore des nuits
sereines. Le vent souf f l e t t e  -, et les
soleils mouillés de l'arrière-saison
animent la. pou rpre, les tons mor-
dorés et blonds, l'or et les verts
clairs dont l 'harmonie est f ai te.

Il y  a de la violence sous celte
palette explosive, une sorte de
passion envahissante : l'ulllme
symphonie des sons et des cou-
leurs. Ce gazouillis de nuances au
bord de la route dansante, souli-
gne un moment Irénétique où les
êtres et les choses s'empressent
de s'enrichir d'une évanescente
gloire.

Vers le coteau, la vigne, de Cla-
voz jusqu 'aux pentes de Montor-
ge, of lre un deuxième • plan déjà
moins échevelé ; la végétation y
est comme contenue, soumise aux
lois de la production. Les f orces
du terroir ne se répandent ici pê-
le-mêle : elles sont endiguées , dis-
tribuées selon une donnée géomé-
trique , dont le secret n'est pas à
la portée de chacun.

Je la trouve, à cette heure, ré-
jouie d'avoir produit , d'avoir tenu
promesses à ses cultivateurs qui ,
une lois de plus , avaient placé en
elle de vitales espérances. Les ti-
ges du corset sont des verts, avec
des stries brunes, saupoudrées
d'or, et f orment  un ensemble d'au-
tant de scarabées, avant le coup
de vent chagrin qui dispers e dans
le sillon rocheux, les élytres jau-
nies de lassitude et d 'inutiles sur-
vivances.

Le Valais plaît parce qu'il chan-
te de contrastes. C'est bien ça.
Tout près derrière ces étages, de
méridionale évocation , la monta-
gne surgit impassible : au-delà de
sa sérénité marine, les glaciers ac-
centuent le rythme attachant d'u-
ne nature qui ne connaît les hu-
meurs des saisons, ni les assauts
percutants de l 'homme avide de
conquêtes. Une prairie lolâlre , le
parchet de Fendant , aménagé aux
f lancs de la f alaise, si vous n'ou-
bliez de les projeter vers l 'hori-
zon neigeux, vous redirez avec
Hello, que ce Pays et la mer sont
vibrants : les deux parlent de l 'In-
iini ! Tes.

ENTRE GRONE ET BRAMOIS

Un monstre de 90 t
Des centaines de Valaisans se sont rendus ces. dernières semaines dans la vaste

gravière située au bord du Rhône entre Grône et Bramois pour voir à l'œuvre
l'impressionnant engin de la maison Stuag, le premier du genre en Valais, fabricant le
mortier bitumineux nécessaire à la construclion de nos routes.

Dernièrement ce Wibau grand calibre, , 
capable de « cracher » plus de 500 ton-
nes de mélange bitumineux par jour, re-
cevait la visite des délégations des com-
munes valaisannes, des milieux ou-
vriers, des entrepreneurs du canton ,
des délégués des syndicats, de chefs
d'équipe, ainsi que de diverses person-
nalités de l'Etat du Valais, et même de
la Télévision.

MM. les Dr Jung, directeur technique,
Hammer, directeur commercial et Eric
Probst , représentaient les firmes inté-
ressées.

Cette nouvelle machine mélange gra-
vier et goudron à une cadence qui a
déjà atteint les 70 tonnes à l'heure.

Le mélange est porté à plus de 150
degrés et pourra de ce fait , même s'il
est transporté par camion à plusieurs
dizaines de kilomètres, être posé à une
température supérieure à 100 degrés, ce
qui est nécessaire à la bienfacture de
la chaussée.

La machine est mobile sur route et
peut être chargée sur wagon. Elle est
deux fois plus puissante que celle qui
travaille actuellement dans la région de

WOB

iil ScafiÊsn

JVos photos : le « monstre » vu sous d i f f é ren t s  angles

COLLOMBEY
Le lièvre et le vélomoteur
Si le bon La Fontaine était encore de

ce monde , il aurai t sa manière d'écrir e
une fable sur l'accident qui a valu une
fracture à une épaule et des contusion s
multiples à M. Hermann Ecœur, domici-

Saint-Maurice. Son débit est tel qu'il
importe que les stocks de matériaux
soient en suffisance. Ceci d'autant plus
que le seul déplacement de ce monstre
de 90 tonnes se chiffre à une douzai-
ne de milliers de francs.

DEUX CITERNES CHACUNE
L'ALIMENTENT EN BITUME

Trois hommes suffisent à le faire
marcher.

Nous faisons grâce à nos lecteurs des
détails sur les prédoseurs, le dépous-
siérage par ventilation, les cribles vi-.
brants et malaxeurs, les silos hydrauli-
ques ou les vis du Sieur Archimède,
capables de n'intéresser que les spécia-
listes.

Le montage et le démontage d'une
telle ; installation se font avec six hom-
mes en 3 jours. Avant il fallait comp-
ter de 10 à 15 jours.

Ajoutons un « petit détail » encore qui
peut avoir son importance : ce monstre
à faire les routes... et les autoroutes,
coûte la bagatelle d'un million de
francs environ.

Pascal THURRE.

H**WBB«i

lié à Collombey-le-Grand; Celui-ci se
rendait à son travail à vélomoteur lors-
que sa route fut coupée par un lièvre qui
fuyait les chasseurs. Le lièvre s'en est
tiré sans aucun mal pour autant qu'il
ait encore pu échapper aux chasseurs.
Quant à M. Ecœur il est soigné à l'I \à-.
pital de Monthey,



MEMEITO
S I E R R E

Locanda : Dancing ouvert jusqu 'à 2 h.
Ermitage : Dancing ouvert jusqu 'à 2 h.
Pharmacie de service : Pharmacie La-

thion, tél. 5 10 74.

DANS LES SOCIETES
Basketball : Entraînement tous les

mercredis à 19 h. 45 à la place des Eco-
les. Minimes, les samedis après-midi à
14 heures.

Société de chant Edelweiss-Muraz :
Vendredi, répétition au locall , à 20 h.

Gym-Hommes : Entraînement jeudi à
Gombettaz, à 20 heures.

S I O N
Arlequin (tél. 2 32 42) : Voir program-

me aux annonces.
Lux (tél. 2 15 45) s Voir programme

aux annonces.
Capitole (tél. 2 20 45) : Voir program-

me aux annonces.
Cinématze (tél. 2 25 78) : Voir program-

me aux anmontces.
La Matze : Dancing ouvert jusqu'à

X h.
Musée de la Majorie : Musée per-

manent.
Médecins de service : Dr Amherdt ,

tél. 212 60 j Dr Roten Hildbrandit , tél.
2 20 90.

Pharmacie de service : Pharmacie Dar-
befey, tél. 210 30.

DANS LES SOCIETES
FC Sion : Entraînement sur le terrain

de l'Ancien Stand.
Sion n : Tous les j eudis, de 18 h. 30

à 20 h. 30.
Juniors A : Tous les mercredis et ven-

dredis de 18 h. 30 à 20 h.
Juniors B : Jeudi de 18 h. 30 à 20 h.
Club sédunois de boxe : Entraînement

tous les vendredis soir, à 20 h. à la
salle du Sacré-Cœur.

Patinoire : Entraînement de hockey de
18 h. 30 à 20 h. 15 ; 20 h. 15 à 22 h. 30,
Club de patinage.

Marionnettes de Salzbourg : Merored i
8 novembre dans la grande salle de la
Matze, à 17 h. et à 20 h. 30, spectacle
donné par la célèbre troupe. Réductions
AA et JM.

Chœur-Mixte du Sacré-Cœur : Ven-
dredi 10 ont, à 20 h. 30, répétiflion par-
tielle pour les dames.

Chœur-Mixte de la Cathédrale : jeudi
9 nov. à 20 h. 15, répétition p«ïrtielle
pour tous. A 21 h., répétoitian générale.

Dimanche 12 nov.: le Chœur ne chan-
ge pas la grand-messe.

M A R T I G N Y
Cinéma Corso (tél. 6 16 22) : Voir an

nonce.
Cinéma Etoile (tél. 6 1154) : Voir an

nonce.
Petite Galerie : Avenue du Simplon

exposition permanente ouverte l'après
midi.

Pharmacie de service : Pharmacie Lo
vey, place Centrale, tél. 6 10 32.

SAINT-MAURICE
DANS LES SOCIETES

Société fédérale de gymnastique : Ac-
tifs : mardi et vendredi, à 20 h. 30. Pu-
pilles : mardi et vendredi, à 19 h. Gyms-
hommes.

Agaunoise : Répétition généraile ven-
dredi, à 20 h. 30, au local habituel.

Vieux-Pays : Répétition jeudi, à 20 h.
30, au local habituel.

Chœur-Mixte : Jeudi : répétition a
20 h. 15 au local habituel.

S I O N

TERRASSEE PAR UNE CRISE
CARDIAQUE

Avec quel étonnement n a-t-on
pos appris hier en ville de Sion le
décès de Mlle Hélène Dubuis, em-
ployée chez les TT sédunois. Elle
a été emportée par une crise car-
diaque h l'âge de 50 ans.

Mort soudaine s'il en est puisque
hier matin encore Mlle Dubuis té-
léphonait à sa direction pour s'ex-
cuser de ne pouvoir, vu son indispo-
sition, assurer durant la journée
son travail au bureau. Quelques mi-
nutes plus tard elle s'éteignait.

Mlle Dubuis travaillait depuis 32
ans aux téléphones. Elle était très
connue en ville de Sion où elle fit
partie de diverses sociétés. Toutes
ces dernières années encore, elle
était l'une des membres les plus
fidèles du Chœur mixte de la ca-
thédrale.

A sa famille, à ses amies et col-
lègues de bureau, le « Nouvelliste

du Rhône » présente ses plus sin-

cères condoléances.

Les brancardiers du valais Central
se sont retrouvés pour prier

Alors que certains, ont passé une excellente soirée récréative en choisissant librement
leur délassement préféré, les brancardiers du Valais central, se sont réunis cn l'église
des RR. PP. Capucins, sous la direction avisée du Rd P. Gervais, pour la veillée de
prières qui a passé très rapidement.

Organisée pour la première fois l'an A 14 h. 15, ce fut par la sainte messe
dernier , la recoliection 1961 a été en-
core plus enrichissante et bienfaisante.
La grande dévotion mariale du cher P.
Gervais a certes facilité sa tâche, car il
n 'a eu qu'à laisser parler son cœur pour
nous faire partager sa joie toute fran-
ciscaine. Grâce à lui Marie sera, doré-
navant , mieux que par le passé, notre
Mère de prédilection , notre protectrice,
notre consolatrice dans toutes les heu-
res de la vie quotidienne.

PourraLt-il en être autrement désor-
mais, surtout pour de vrais et zélés
brancardi ers qui se disent volontiers
ses chevaliers ?

La première partie de la soirée s'est
terminée devant le S. Sacrement. Puis,
une pause d'une heure a été mise à pro-
fit pour une collation, servie avec célé-
rité par des Frères dévoués et agrémen-
tée d'un tour de chants avec guitare
par un jeune étudiant en théologie
plein de verve et très doué, se faisant
aussitôt appeler le guitariste du Bon
Dieu , et, sans doute, François d'Assise,
du haut du Ciel, sourira de satisfaction
de compter sur la terre un disciple aus-
si joyeux que notre jeune ami.

A SION, RETRAITES POUR DAMES
ET GRANDES JEUNES FILLES (DES 17-18 ANS)

Les cinq jours
(SUIVANT LA METHODE DE SAINT IGNACE)

Plusieurs retraites dites des «Cinq
jours avec Notre Dame » seront don-
nées prochainement, à Sion, par les ré-
vérends Pères Maristes, sous la direc-
tion du R. P. Gliraudet de Lyon.

En voici les dates :
1. Du lundi 13 «novembre aiu samedi

18 novembre.
2. Du lundi 15 "'janvier :aiu samedi 20

janvier. . .. . .
3. 'Du lundi 9 avril aiu samedi 14

avril
La synthèse en «cinq jours des Exerci-

ces spirituels de St-Ignaae fuit suivie
par le chanoine Roustand, Chapelain
de Paray-le-Moniiafl et par je R. P. Gi-
rauriet. Ils furent bouleversés de la puis-
sance de sanctification de cette métho-
de et décidèrent, en accord avec leurs
supérieurs, de répandre ces retraites.
Ils apportèrent chacun l'adoucissement
de leur spiritualité : le chanoine Rous-
tand, par l'Amour du Coeur de Jésus,
le R.-P. Giraudet, par l'Amour de la
Très Sainte Vierge.

Par suite et pour décenitralliseir le
travail administratif , ces deux tendances
des «Cinq jours» suivirent une marche
parallèle indépendante ; les Supérieurs
des RR.-PP. Maristies eurent directement
sous leurs ordres religieux, c'est ainsi
que prirent naissance «Les cinq jours
avec Notre-Dame», tandis que le cha-
noine Roustand donnait «Les cinq jours
de Paray-le-Monial». Ces deux bran-
ches sont l'une et l'autre agréées par
la Commission des Cardinaux et Arche-
vêques de France.

L'assemblée de la
Dimanche, dans la grande salle de la

COOP d'Ardon, gentiment décorée, le
président, M. le Chanoine Dupont-La-
chenal avait le plaisir de saluer plus
de cent amis de l'Histoire et remercier
le président de la commune, M. Dela-
loye et M. le Rvd Curé de la paroisse
dont l'amabilité a grandement facilité
les travaux de fouilles. Quelques mots
lui suffirent pour donner une idée de
l'activité intelligente du comité de la
S.H.V.R.

Le président remercia aussi MM.
Albert de Wolf et Léon Imhof , mem-
bres du comité, qui ont organisé la
journée tVHistoire à laquelle la sym-
pathique population d'Ardon s'est asso-
ciée.

L'exposé de M. Dubuis a été des plus
cpptivants. En effet il est rare d'enten-
dre des précisions sur les édifices reli-
gieux d'époques aussi reculées que cel-
les qui ont vu s'édifier'un monastère
d'avant l'an mil, puis une église méro-
vingienne, une autre de l'époque caro-
lingienne pour être en partie remplacée
et supplantée par une nouvelle dont
reste apparent , hors de terre, le clo-
cher actuel. L'église actuelle est venue
au XIXe siècle, en s'accollant au cam-
panile, recouvrir les anciennes fonda-
tions.

D'une façon très impartiale et avec
une précision minutieuse, M. Michel
Campiche vint ensuite entretenir l'as-

et la communion que prit fin cette
inoubliable veillée au pied de l'autel ,
entrecoupée avec bonheur de nombreux
cantiques en l'honneur de Marie.

Le P. Gervais a réussi au-delà de tou-
tes les espérances. Il a su donner à cet-
te veillée une tonalité vraiment maria-
le, bien nécessaire d'ailleurs pour rani-
mer la flamme de l'apostolat , de la cha-
rité fraternelle et maintenir bien vivant
l'esprit de fraternité, si nécessaire au-
jourd'hui, surtout pour étouffer les ap-
préhensions dont le monde est agité
sous les menaces des superbombes que
l'on manie avec trop de mépris et de
légèreté...

L'équipe des responsables exprime au
R.P. Damien, gardien , au R.P. Gervais,
et aux Vénérables Frères, ses remercie-
ments émus pour «leur accueil si bien-
veillant et surtout pour les lignes di-
rectrices si réconfortantes que le prédi-
cateur a semées à pleines mains , dans
une terre sans doute féconde et bien la-
bourée 1 Et vive la prochaine récollec-
tion en novembre 1962...

Les Supérieurs Mairistes confièrent l'a
direction de cette oeuvre au R.-P. Gi-
raudet, qui lui imprima le climat ma-
riai de son ordre. Il s'adjoignit des
colla/borateuws, ainsi fut constituée une
équipe comportant en plus des Pères
Maristes des prêtres séculiers et des
religieux d'ordres différente.

La Méthode de S«Éta,t Ignace comprend
30 joyj s de méditation.,.Sa synthèse en
8 ou :5 jours la rdiôd^ptus à la portée
des laïcs. Avec un esprit logique, Saint
Ignace nous conduit pas à pas devant
les problèmes de notre destinée et de
nos responsabilités. Partant' de notre
état de créature, il raisonne l'attitude
de caîle-d vis-à-vis de son Créateur, on
y réfléchit, on y médite, on met de
l'ordre dans sa vie surtout par l'imita-
tion de Notre Seigneur Jésus-Christ, on
«apprend à se vaincre soi-même et on
arrive à un équilibre de viie qui est un
des fruortis tes plus précieux de ces re-
traites.

Les retraites de «Cinq jouis avec No-
tre-Dame» sont une source de grâces
certaiiines.

Mesdames et vous jeunes fiMes, n'hé-
sitez pas à vous inscrire dès aujour-
d'hui à l'une de ces retraites, vous au-
rez offert au Bon Dieu et à la Sainte
Vierge cinq jours de votre vie, mais
quel changement ensuite ! et vous com-
prendrez pourquoi ces retraites sont si
prenantes et si bienfaisantes.

Inscription : directement à N.-D. du
Silence. - Sion. - Tél. (027) 2 42 20.

ARDON

i Société d'histoire
sistance attentive des temps troublés
des années 1527-29 où la Réforme s'est
introduite dans les territoires bernois,
relevant de l'évêque de Sion. Le réfor-
mateur Guillaume Farel en fut l'actif
artisan.

Après le vin d'honneur offert par la
commune d'Ardon, ce fut le plantureux
dîner préparé avec talent par M. Cle-
menzo, officier de la Chaîne des Rôtis-
seurs et maître-queue du « Comte
Vert ». A la table d'honneur prenait
place le comité entourant les autori-
tés, et M. Paul' Perrin, auteur d'un his-
torique des chemins de fer, à paraître
prochainement et qui lui valut les féli-
citations du président.

A cette belle journée de l'Histoire, on
constatait que celle-ci conserve jeunes
ses adeptes : trois octogénaires : MM.
Alfred Mudry, Frederich Gottsponer et
Adolphe Favre l'attestaient.

Dans les caveaux généreux d'Ardon
se clôtura joyeusement la rencontre
1961. Merci à tous.

C. c

Pensez-y... Pensez-y

Pierre Giroud
Toutes a^urances

Martisny, tél. 026/61.921

INFORMATION
MISSIONNAIRE
POUR LAÏCS

de Marcel Bitz
Je suis extrêmement heureux d'appren-

dre que beaucoup de jeunes se sont
inscrits aux cours d'information mission-
niai.re pour laïcs. Il en faudrait tellement
plus q«ui se dévouent pour 3 ans de mis-
sions. C'est seulement une foi s sur place
que l'on peut constater combien vous
avez raison de dire aux jeunes que les
missions ont un besoin urgent d'aide
afin que les prêtres aient plus de temps
pour se consacrer à leur ministère, dé-
chargés qu'ils sont des tâches maté-
rielles.

Pour ce qui est de moi , je viens de re-
cevoir une « tuille » de taillle : direction
de l'Ecole Artisanale, où je travaille
d'ailleurs depuis mon arrivée ici. Mon
inexpérience me donne un peu de sou-
cis, mais ce n'est rien à côté de l'éco-
nomat qui, lui, me donne des cheveux
blancs ! En effet, étant donné les évé-
nements politiques et l'afflux de milliers
de réfugiés dans presque toutes les mis-
sions ,'le problème de la nourriture est
crucial. Il est difficile de s'en procurer,
et Ue peu que l'on trouve est à des prix
quasi inabordables. Et il faut bien donner
à manger à ces jeunes affamés. Entre
temips les huttes conitinueiiit à brûler et,
avec elles, les vivres et îles réserves et
«les semences ! Si cela continue, dans
quelque temps, ,1e problème de Jla nourri-
ture va devenir angoissant. Heureuse-
ment qu'il y a la Providence. Elle arrange
bien des choses, pourquoi pas cela aus-
si ? Je vous assure qu'ici nous touchons
du doigt l'aide et la protection divine,
et cela chaque jour. Je pourrai en citer
des exemples. En Europe je ne m'étais
jamais beaucoup soucié de cette Pré-
sence et de cette Protection Divine (j'é-
tais sans doute trop préoccupé par le
imatérieL ainsi que beaucoup de jeunes à
qui l'on ne sait pas proposer des beso-
gnes à leur taille 1). En tous cas, ici l'on
fait des choses que l'on oseraiiit jaimais
en Europe, ni même auxquelles on pen-
serait

Cette confiance presque enfantine en
la Providence nous donne une assurance
incroyable. Depuis le peu de teimps que
je suis ici, combien n'ai-je pas eu d'exem-
ples matériels, donc contrôlabdes, sans
compter les spirituels, car dams ce do-
maine c'est le lot de tous les instants.
Cela nous donne beaucoup de courage
et nous raippeille que nous ne sommes
rien sans Dieu ; livrés à nous-mêmes
nous ne tarderons pas à casser notre
pipe !

A part ces <t petits » soucis, tout va
très bien. J'ai un moral du tonnerre et
une volonté farouche de faire de mes
trois ans en missions la plus belle chose

BjfflBBSfflïSH " ' ft^^^^̂ r̂ ^l̂  r p1
Jusqu'à dàmaniche 12 - 18 ains rév.

Un film magisBiud signé Henri Decoin
Le pavé de Paris

avec Damielik Gaubert

gm4^2iLJac^M.̂ MHiMMflfl

Julsqu'à dimanche 12 - 16 amis fev.
Um moniumienit du fiOim d'action !
Le vent de la plaine

avec
Suit Lamcaster ot Audrey Hepbuirn

Jeudi 9-16 ans rév.
MJohaial Renmie et Baroriicia Nadina

dans
La bataille des V 1
Dès vendred i 10 - 16 ans rév.

Le fiftm tant arasendu
Fortunat

Meroredi 8-16 ans nev.
Une éoramige affaire d'̂ espioninage

La bataille des V 1
Dès jeudi 9 -16  ans rév.

L'œuvre maj orasse du cinéma français
Le dialogue des Carmélites

*̂ BgS*******i-------- **-*t------- *******

Du meroredi 8 au dimanche 12 novembre
soirées à 20 h. 30 - dim. mat. à 15 heures

UN VRAI TARZAN
entièrement tourné dainis Jes derniers .repaire

das grands fa«uves d'Afriq ue

Tarzan le magnifique
avec Gordon Scott

La plus passionnante
des aventures de la jungle

ps *r*i français Techniodlar dès 16 «as rt».

Un appel

de ma vie. L ennui ? Pour 1 instant je ne
suis pas ce que c'est, car il y a tant à
faire , que je n 'ai pas encore eu le temps
de penser à moi. La vie ici est tellement
pleine que je me demande comment j' ai
pu croire qu'en Europe j'étais rassasié !
Pas un instant je ne regrette les quelques
sacrifices que j' ai fait afin de venir ici,
vraiment le jeu en vaut la chandelle !

Je vous quitte cette fois en souhai-
tent longue vie aux Informations mis-
sionnaires et espérant un « wagon » de
jeunes pour l'an prochain en missions.

Dites à tous les jeunes et moins jeunes
que tous «ici nous prions pour qu'ils aient
la force de dnire OUI s'ils entendent en
eux un appel miissi«onnaire.

Un tâcheron dans un des champs du
Père : Marcel Bitz.

PS. — Quelques électriciens et méca-
niciens seraient les bienvenus ici 1

Le sourire de Marcel Bitz n est-ïl pas
engageant ? 11 attend du renfort, comme
d'ailleurs tous les missionnaires !
F—^— . .

Le spécialiste du i
» Trousseau j
! « A L'ECONOM!" » ]
! Place do Midi Tél. 217 39 <
I Rôhner-Coppe* Sion <

! ÎServfce 1 domicile) , )

AUJOURD'HUI 'PAS DE CINEMA
THEATRE™

Marionnettes de Salzbourg

Jouai 9 - 20 h. 30
EN TECHNICOLOR

Un film d'actions téméraires
Le Géant du Grand Nord

Une œuvre aussi violente que pathétique
Dès 16 ans r...

Du mardi 7 au lundi 13 novembre :
soirées à 20 h. 30. - Dim. mat à 15 h,

Un hymne à la beauté - Le « Vadim »
61

et mourir de plaisir
Une œuvre remarc uable tirée de la

nouvelle de Sheridan Le Fanu, inter-
prétée par :

Annette Vadim, Mel Ferrer,
Eisa Martinelli

Technicolor et Technirama
Dès 18 ans révolus

Tous les soirs à 20 h. 15 précises.
La plus grandiose épopée de l'histoire.
Le film aux 4 « Oscars » qui a coûté
12.000.000 de dollars :

SPARTACUS
avec la plus éblouissante distribution :
Kirk Douglas, Laurence Olivier, Jean
Simmons, Charles Laughton, etc.

Un film d'une incomparable gran-
deur.

Prix des places Imposé frs 3.— ;
frs 3,50 et frs 4.—.

Attention ! Vu sa longueur le spec-
tacle commence chaque soir ; .0 h. 15
précises.

Dès 16 ans révolus



Course d'orientation de nuit
des officiers du ler Corps d'armée

La Société fribourgeoise des officiers,
présidée par le Colonel André Dessi-
bourg, organise à nouveau la course
d'orientation de nuit des officiers du 1er
Corps d'année, épreuve qui se déroulera
à Fribourg le samedi 11 novembre.

La course est placée sous le comman-
dement du Colonel Marcel Bays. Cdt.
Rgt. inf. 7 et des Ecoles de transmission
d'infanterie de Fribourg, et du Major
André Wuilloud , officier des sports du

Les inspections d armes
SIERRE. — Ecole primaire : 30 novem-

bre , 08 h. 30, Chermignon, Icogne , Lens ,
Montana , Randogne , St-Léonard , Section
militaire Vissoie.

ler décembre : 08 h. 30, Chalais, Chip-
pis , Sous-Géronde, Granges, Grône , Miè-
ge, Mollens, Veyras, Venthône.

IES SAUVETEURS
Jl L'HONNEUR

La comniission administrative
de la Fondation Carnegie pour
les sauveteurs vient de tenir à
Berne sa 88me séance, présidée
par M. le conseiller fédéral Tschu-
di. Bile a examiné 52 cas de sau-
vetage, accomplis par 57 ' sauve-
teurs. 50 d'entre eux ont été ré-
compensés. 7 sauveteurs n 'ont pu
être récompensés, parce qu'ils ne
remplissaient pas les conditions
requises. En effet , selon l'acte de
fondation , des récompenses et des
secours ne sont alloués qu 'aux
personnes qui , sur territoire suis-
se, ont exposé courageusement
leur vie pour sauver celle de leurs
semblables.

Les Valaisans ont tenu une pla-
ce qui leur fai t honneur , puisque
trois d'entre eux ont été récom-
pensés, ce sont :

Morard Louis, 1927, Crans-Cher-
mignon ; Nanchen Marcel, 1926,
Sous - Géronde - Sierre ; Rossier
Claude, 1947, Sion ; Ryser Ma-
thilde 1894, Combremont-le-Grand;
Strehl Marianne. 1948, Grandson.

AVIS AUX TRAVAILLEURS
SAISONNIERS ETRANGERS

ET A LEURS FAMILLES
Le Service cantonal des étrangers

rappelle aux travailleurs saisonniers
étrangers que leur autorisation de sé-
jour et de travail ne sera pas prolon-
gée à son échéance.

Vu le statut de saisonniers auquel
«ils sont soumis, ils demeurent tenus de
quitter la Suisse à l'échéance de leur
permis, soit le 30 novembre 1961 (pour
les ouvriers agricoles) ou le 20 décem-
bre 1961 (pour les travailleurs du génie
civil et de l'industrie du bâtiment).

Pour des raisons de marché du travail
durant l'hiver et de surpopulation étran-
gère, l'interruption du séjour est obli-
gatoire. Une nouvelle autorisation rue
sera accordée que si le séjour à l'étran-
ger a effectivement duré trois mois.

Les familles des travailleurs saison-
niers doivent également quitter le ter-
ritoire suisse à l'échéance du permis
accordé (30 novembre 1961).

Les travailleurs saisonniers qui cher-
cheraient à séjourner en Suisse au-delà
de l'autorisation accordée, s'exposent à
être renvoyés et à encourir une inter-
diction d'entrée pour l'année suivante.
Les mêmes dispositions s'appliquent à
leurs familles.

Service cantonal des étrangers,

Nos fruits et légumes
QUANTITES EXPEDIEES DU 29 OCTOBRE AU k NOVEMBRE 1961
29.10.61 3 803
30.10.61 108 018
31.10.61 89 375

1.11.61 — — — —
2.11.61 123 739 25 521 3 060 232
3.11.61 71 120 24 466 2 532 150
4.11.61 28 164 5 028 1131 —

TOTAUX 424 219 152 742 12 062 2 855

REPORT 4 884 028 9 608 546 2 684 760 7 116 026

EXPEDITIONS au 4.11.61 5 308 247 9 761 288 2 696 822 7118 881

PREVISIONS semaine du
5 au 11.11.61 400 000
Saxon, le 6 novembre 1961.

ler Corps d armée. Le patronage en est
assuré par le Colonel commandant dc
corps Samuel Gonard. commandant du
ler CA, ainsi que par les commandants
d'unités d'armée rattachées au 1er CA
et Me René Ducry. président du Grand
Conseil fribourgeois.

L'épreuve est ouverte aux officiers du
ler CA, groupant les cantons de Genève,
Vaud. Valais , Neuchâtel et Berne. Les
participants se rassembleront le samedi

ler décembre : 13 h. 30, Sierre (sauf
Sous-Géronde).

SION. — Casernes : 4 décembre , 08 h.
30, Agettes , Ardon , Chamoson , Héré-
mence, Mase, St-Martin , Vex.

5 décembre , 08 h. 30, Bramois, Grimi-
suat, Nax , Nendaz, Veysonnaz, Verna-
miège.

5 décembre, 13 h. 30, Sion (lettres A
à N).

6 décembre, 08 h. 30, Arbaz , Ayent ,
Salins, Savièse.

6 décembre, 13 h. 30, Sion (lettres O
à Z).

7 décembre, 08 h. 30, Conthey, Evo-
lène, Vétroz.

MARTIGNY - VILLE. — Cantonne-
ments militaires. — 11 décembre, 08 h.
30, Bagnes, Charrat, Finhaut, FuWy, Sal-
van, Trient, Vollèges.

12 décembre, 08 h. 30, Isérables, Ley-
tron , Riddes, Martigny-Combe, Bover-
nier.

12 décembre, 13 h. 30, Martigny-Ville,
Martigny-Bourg.

13 décembre, 08 h. 30, Collonges, Do-
rénaz, Eviannaz, Saiillon, Saxon, Sem-
brancher, Vernayaz, Orsières.

13 décembre, 09 h. 15, Liddes, Bourg-
St-Pierre.

MONTHEY. — Ecole primaire : 14 dé
cembre, 08 h. 30, Champéry, Collombey
Massongex, Port-Valais, St-Gingolph
Troistorrents, Val d'Illiez , Vérossaz , Vou
vry, Vionnaz.

15 décembre, 08 h. 30, Monthey, Mex
St-Maurice.

i AWIS0 AI LAV0RAT0RI
STAGIONALI ITALIANI

ED ALLE L0R0 FAMIGLIE
L'Ufficio cantonale degli stranien

raimmenta ai lavoratori stagionali ita-
liani che la loro autordzzazione di di-
mora e di lavoro non sarà prorogata
alla sua soadenza. ,

Visio lo statuto degli ¦ stagionali al
quaile sono sottoposti, i predetti lavora-
tori devono lasciaire la Svizzera alla
soadenza del loro permesso, cicè il 30
novembre T961 (per i lavoratori agri-
coli) o il 20 décembre 1961 (per i lavo-
ratori del genio civile e delï'edil.izia.

Per ragioni di mercato dell lavoro du-
rante Tinverno e di soprapopolazione
straniera, rinterruzione deEa dimora è
obiigatonia. Una nuova autorizzazione
sarà accordata solamente se il soggiorno
all'estero sarà effettivamente duirato tre
mesi.

Le faimiglie dei lavoratori stagionali
devono ugualmente lasciare il territorio
svizzero alla scadenza del permesso ri-
cevuto (30 novembre 1961).

I lavoratori stagionali che c >erche-
rebbero di dimorare in Svizzera oitre la
data deirautorizzazione accordata , s'es-
pongono ad essere rimandati nei loro
paese d'origine ed a ricevere un divielo
d'entrata per l'anno seguente. Le stesse
disposizioni si a«pplicano aile loro fami -
glie.

Ufficio cantonale degli stranieri.

17 687 — —
42 378 4 402 2 373
37 666 1937 100

11 novembre à 15 h 15, à la caserne de
la Poya à Fribourg. Le premier départ
sera donné à 17 h 40 et la fin de la cour-
se est prévue pour 23 h 30, la proclama-
tion des résultats et la distribution des
prix se faisant vers 01 heures.

Les organisateurs ont prévu pour la
première fois deux catégories: une caté-
gorie A réservée aux officiers ayant
déjà l'expérience des courses d'orienta-
tion de nuit ,  et une catégorie B, plus fa-
cile, pour les patrouilleurs débutants.
Le parcours de la catégorie A sera de
11 km environ , avec une dénivellation
de 400 m; tandis que celui dé la catégo-
rie B se déroulera sur une distance de
9 km, avec une dénivellation dc 300 m.
Durant la course, les concurrents auront
à se soumettre à différentes épreuves :
tir au pistolet sur cible éclairée , lance-
ment de grenades et exercice d'observa-
tion. Pour la première ' fois, et dans les
deux catégories, les patrouilles recevront
une mission particulière spécialement
conçue pour des officiers et chefs de
section.

Parmi les patrouilles favorites déjà
inscrites, on note celles du cap. Schaller
et du cap. Michod, de Bienne, vain-
queurs de l'épreuve de l'année dernière,
du plt. Krattiger et du lt. Haymoz, de
Chiètres et Fribourg, du cap. Neuensh-
wander, du major Sollberger et des lt.
Barras et Pauchard de Fribourg. Le
nombre des inscriptions dépassera cer-
tainement celui des années passées.

Monsieur Marius ROCHAT, à Collombey ;
Monsieur et Madame André ROCHAT-

GROSS et leur fille , à Collombey ;
Madame ct Monsieur Armand CHERIX-

ROCHAT et leurs enfants Christiane,
Jeanine, Roger, Marianne , à Gland ;

Madame et Monsieur Charles CHERIX-
ROCHAT et leur fils Joël, à Monthey ;

Monsieur Clovis ROBBIANI et ses enfants
à Maggia, Collombey et Neuendorf ;

Madame Elise RIONDET-ROBBIANI, s»s
enfants et petits-enfants, à Collombey ;

Madame et Monsieur Léon BUISSON-
ROBBIANI, leurs enfants et petits-en-
fants, à Paris ;

Monsieur et Madame Henri ROBBIANI,
leurs enfants et peti «ts-enfants, à Paris ;

Monsieur et Madame Henri ROBBIANI,
leurs enfants et petits-enfants, à Collom-
bey, Lausanne, Vevey et Soleure,

ainsi que les familles parentes et alliées,
ont la profonde douleur de faire part du
décès de - ¦¦¦'• •-

-:,. Madame

Henriette ROCHAT
née ROBBIANI

leur chère épouse, mama n, grand-maman,
belle - maman, sceur, belle - sœur, , tante,
grand-tante et cousine, décédée subitement
à Collombey, le 7 novembre 1961, à l'âge
de 71 ans, munie des Sacrements de l'Egliie.

La messe de sépulture aura lieu à Col-
lombey, le jeudi 9 novembre 1961, à
10 h. 30.

Cet avis tient lieu de faire-part.

Celui qui m'aimie pais son prochain qu 'il
voit yne peut aimer Dieu qu'il ne voit pas.

St-Jeain Ch. 4., vens. 20

Paul Gillioz
charpentier

8 nov. 1960 1894 8 nov. 1961

Où le péché a abondé la grâce a surabondé
Romains 5 verset 20.

Très touchée par les nombreux témoi-
gnages de sympathie et d'affection reçus,
la famille de ¦ '..

Monsieur Emile TROILLET
entrepreneur

remercie du fond du cœur toutes les per-
sonnes qui de près ou de loin ont pris
part à leur grand deuil , par leur présence,
leurs messages ,leurs prières, leurs offrandes
de messes, leurs envois dc couronnes et de
fleurs. Un merci spécial aux associés Màret
et Fellay, à l'entreprise Maret-.Troillet-Fel-
lay et à ses ouvriers, à l'Association va-
laisanne des entrepreneurs, à la direction
des travaux du Mauvoisin Elektro-Watt, à
l'entreprise dc transports Giroud, aux mai-
sons Buser, d'Andrès Frères, Marquis, So-
ciété Commerciale, Shell, Tornay à Mar-
tigny, Maret à Châbles, Notz à Bienne,
Rohrer-Marquis à Zollikofen, ainsi qu 'à la
Société de chant l' « Edelweiss » à Lourtier.

J. VOEFFRAY & Fils. SION
A des Mayennets

Cercueils Couronnes
Transports

CORBILLARD AUTOMOBILE

Madame et Monsieur Arthur K.ELLER-
DUBUIS et leurs enfants Max , Jac-
queline et Madeleine;

Monsieur et Madame Albert DUBUIS-
FERRARI et leurs enfants Jacky,
Françoise et Laurent;

Madame Vve Gustave DUBUIS-ITEN ;
Monsieur et Madame Etienne DUBUIS-

SCHROETER et leur fille Béatrice;
Monsieur et Madame Bernard DUBUIS-

NICOLLET et leur fille Fabienne;
Madame et Monsieur Henri von GUN-

TEN-DUBUIS et leur fille Dominique;
Monsieur et Madame Michel DUBUIS-

MATHIEU et leurs eniants Brigitte et
Jean-Michel;

Mademoiselle Marie-Jeanne DUBUIS;
Monsieur Joseph-Antoine DUBUIS;
Madame et Monsieur Charles MAYOR-

DUBUIS et leurs enfants et petits-en-
fants;

Monsieur Jules DUBUIS, ses enfants et
petits-enfants;

Madame Vve Ernest DELALOYE, ses
enfants et petits enfants;

Madame Vve Rosalie DELALOYE, ses
enfants et petits enfants;

Monsieur et Madame Charles DELA-
LOYE, leurs enfants et petits-enfants;

Monsieur et Madame Jean DELALOYE;
Monsieur et Madame Henri DELA-

LOYE, leurs enfants et petits-enfants;
ainsi que les familles parentes et alliées
ont la 'profonde douleur de faire part du
décès de

Mademoiselle

Hélène DUBUIS
employée T.T., Sion

leur chère sœur, belle-sœur, nièce, tan-
te, marraine et cousine, pieusement dé-
cédée dans sa cinquantième année le
7 novembre 1961 munie des secours de
notre Sainte Mère l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu à la Ca-
thédrale de Sion le jeudi 9 novembre
1961 à 11 heures.

Priez pour elle.
•Domicile mortuaire chez Mme Keller-

Dubuis, La Matze E.
Cet avis tient lieu de faire - part.

LE CHŒUR MIXTE
DE LA CATHEDRALE

a l'honneur de faire part du décès de
son dévoué membre actif

Mademoiselle Hélène DUBUIS
Les membres sont pries d'assister à la

messe de sépulture jeudi à 11 h. à la
Cathédrale.

Madame et Monsieur Edouard FOUR-
NIER-FOURNIER et leurs, enfants et
petits-enfants, à Veysonnaz, à Sion et
à Vallorbe;

Madame et Monsieur Victor FAVRE-
FOURNIER et leurs enfants et petits-
enfants, aux Agettes et à Randogne;

Monsieur et Madame Alphonse FOUR-
NIER-THEODULOZ et leurs enfants,
à Verrey Nendaz;

Madame et Monsieur Alphonse FOUR-
NIER-FOURNIER et leurs enfants, à
Verrey Nendaz;

Madame Vve Philomène THEODULOZ-
FOURNIER, ses enfants, petits-en-
fants et arrière-petits-enfants, à Vey-
sonnaz, à Sierre, à Clèbes Nendaz, à
Verrey Nendaz, au Brassus et à Baar
Nendaz;

Monsieur Cyprien FOURNIER, sa fille
et ses petits-enfants, à Clèbes Nen-
daz;

Monsieur l'Abbé Louis FOURNIER, Rd
Curé, Saint-Pierre-de-Clages;

Famille de feu Jean FOURNIER, à
Baar Nendaz et Salins;

ainsi que les familles parentes et alliées
ont la profonde douleur de faire part du
décès de

Monsieur
Maurice FOURNIER

à Verrey Nendaz

leur très cher père, beau-père, arrière-
grand-père, oncle et cousin endormi
pieusement dans la paix du Seigneur
après une maladie chrétiennement sup-
portée, à l'âge de 81 ans et muni des
secours de la Sainte religion.

L'ensevelissement aura lieu à Veyson-
naz le jeudi 9 novembre 1961 à 10 h.

Cet avis tient lieu de faire - part.
P. P. L.

La « Caisse Mutuelle » de Nendaz a le
pénible devoir de faire part du décès de

Monsieur Maurice FOURNIER
membre du Comité de direction ,

à Clèbes
Pour les obsèques qui auront lieu à

Veysonnaz, prière de consulter l'avis de
la famille.

9********.1.̂ 1——»TIM ira—***-*-***---*.

î l
Madame Anny GAILLARD-RIQUEN ; tt

ses enfants  Geneviève et Jean-MarC, à
Ardon ;

Monsieur et Madame Henri GAILLARD-
FRANZE et leurs enfants et petits-en-
fants, à Ardon ;

Madame et Monsieur Marius REBORD-
GAILLARD , leurs enfants et petits- en-
fants , à Ardon ;

Madame Vve Marcel GAILLARD-FROS-
SARD, ses enfants et petits-enfants, à
Ardon ct Sion ;

Mademoiselle Henriette GAILLARD, a
Ardon ;

Madame et Monsieur Hermann HALLEN-
BARTER-GAILLARD et leurs enfants,
à Sion et Fribourg ;

Madame Vve Auguste RIQUEN-DELA-
LOYE, à Ardon ;

Monsieur et Madame Robert RIQUEN-
BERARD et leurs enfants , à Ardon ;

Madame et Monsieur Alain REBORD-RI-
QUEN et leurs enfants , à Ardon ;

Madame Vve Samuel RIQUEN-DELALOYE
et sa famille , à Ardon ,

ainsi que les familles parentes et aliîées,
ont la profonde douleur de faire part du
décès de

Monsieur
Adrien GAILLARD

leur cher époux , père, frère, beau-fils , beau-
frère, oncle , neveu et cousin , enlevé à
leur tendre affection après une courte ma-
ladie, le 7 novembre 1961, dans sa 48e
année , muni des saints Sacrements- de
l'Eglise.
L'ensevelissement aura lieu à Ardon , le
9 novembre, à 10 h. 30.

P.P.L.
Cet avis tient lieu de faire-part.

t
La Société de Secours Mutuels d'Ardon

a le pénible devoir de faire part du décès
de

Monsieur Adrien GAILLARD
son dévoué secrétaire, caissier et délégué.
Pour les obsèques, s'en référer à l'avis de la
famille.
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LA SOCIETE DE MUSIQUE
LA « CECILIA » D'ARDON

a le pénible devoir d'annoncer ïë''''dé-i
ces de- ' . .¦ - _

Monsieur Adrien GAILLARD
d' Henri ... ,... , ¦... j

membre actif et vétéran cantonal.
La Société participe en corps à l'en-i

sevelissement.
Pour les obsèques, se référer à Tâvis

de la famille. Le Comité

t
LA DIRECTION ET LE PERSONNEL

DE LA FONDERIE D'ARDON S.A.
ont le pénible devoir de vous faire part
du décès de

Monsieur Adrien GAILLARD
chef-modeleur

leur fidèle et regretté employé et col-i
lègue.

L'ensevelissement aura lieu à Ardori
le jeudi 9 novembre 1961 à 10 h 30.
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Madame et Monsieur Henri ROUIL-

LER-CRETTON, à Martigny-Ville;
Monsieur et Madame Albert CRETTON

et leurs enfants Michèle et Gilbert, à
Martigny-Ville;

Madame Veuve Antoine CRETTON, à
Martigny-Ville;

Monsieur Alexis CRETTON, ses enfants
et petits-enfants, à Pully, Prilly et Ge-
nève;

Madame Veuve Marc R A M S E Y E R -
CRETTON et ses enfants, à Genève;

Monsieur Alexis VOUILLOZ, à Marti-
gny;

Madame Veuve Valentin FRANC, ses
enfants et petits-enfants, à Martigny-
Ville;

Monsieur et Madame Maurice MOREN
et leur fille, à Martigny-Ville;

Monsieur et Madame Charles COR-
THEY et famille, à Martigny-Villë;

La famille de feu Joseph MORET; à
Genève;
Les familles CRETTON, DAMÀY,
MORET;

ainsi que les familles parentes et alliées
à Vétroz, Magnot et Conthey, ont la dou-
leur de faire part du décès de .

Monsieur
Edouard CRETTON

facteur retraité
leur très cher père, beau-père, grand-
père, frère, beau-frère, oncle et cousin,
décédé le 7 novembre 1961 dans sa 75e
année, après une longue maladie, muni
des sacrements de l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu à Mlarti-
gny le vendredi 10 novembre 1961 à
10 heures.

Départ du convoi mortuaire : Rue du
Grand-Saint-Bernard.



Alors que l'on y fêtait le 44e anniversaire de la révolution d octobre

Violente manifesta tion devant
l'ambassade soviétique à Berne

BERNE. — Une grande réception
était donnée mardi soir à l'ambas-
sade d'U.R.S.S. à Berne, à l'occa-
sion du 44e anniversaire de la Ré-
volution bolchevique d'octobre. En
l'absence de l'ambassadeur, M. I.
Kouzmine, c'est le conseiller d'am-
bassade Constantin Avramov qui
recevait les invités, au nombre de
300 environ.

Les autorités fédérales étaient représen-
tées par M. Charles Oser, chancelier de la
Confédération, par le ministre Richard
Aman, chef du protocole, et par un petit
nombre de hauts fonctionnaires. Il n'y
avait pas d'officiers suisses. On relevait
également l'absence de tout autre repré-
sentant officiel suisse. En revanche, les
conseillers nationaux communistes, les di-
rigeants du parti du travail, les représen-
tants des organisations à tendance com-
muniste assistaient à la réception.

DES INVITES CONSPUES
Devant l'entrée de l'ambassade, des jeu-

nes gens (environ 80) tenant des flambeaux
et des pancartes formaient deux haies. Cette
manifestation s'est déroulée dans le calme.
Mais tandis que les voitures du corps di-
plomatique pénétraient sans difficulté dans
la cour de l'ambassade, les occupants des
autres automobiles et des taxis se faisaien t
conspuer et photographier, alors que les
numéros de leurs voitures étaient relevés.
Les huées les plus violentes étaient destinées
aux automobiles venues d'autres cantons,
notamment de Genève. Vers 19 h. 30, la
foule massée devant l'ambassade avait grossi
pour atteindre environ 300 personnes, qui
encourageaient les manifestants.

Un fort contingent d'agents de police
avait pris place dans les voies d'accès, de-
vant l'ambassade et dans la cour, et veillait
discrètement au maintien de l'ordre et du
calme. On remarquait également dans la
cour de l'ambassade un nombreux personnel
soviétique. Mais aucun incident notable ne
s'était produit jusqu'à 20 heures.

ÇA CHAUFFE !
Vers 20 h. 15, la manifestation devant

l'ambassade soviétique a pris une tournure
inquiétante.

Plusieurs centaines de jeunes gens qui
avaient participé à la manifestation devant
le Palais fédéral, dont nous parlons ailleurs,
se sont dirigés vers l'ambassade, criant et
brandissant des pancartes et des torches.
La police municipale, dont l'effectif presque
complet avait été mobilisé, et qu'assistaient
des gendarmes de la police cantonale, se
vit obligée d'établir un barrage à 100 mè-
tres devant l'entrée de l'ambassade. C'est
alors que les manifestants tentèrent de per-

L'INCENDIE D'HOLLYWOOD : UNE CATASTROPHE

Plusieurs centaines de villas détruites!
LOS ANGELES — En dépit des efforts de 1300 pompiers, les deux Incendies

qui ravagent depuis lundi matin, ainsi que nous l'indiquions hier, les collines sur-
plombant Hollywood ne sont toujours pas circonscrits.

Deux milles autres pompiers sont prêts à intervenir pour soutenir leurs cama-
rades ou les remplacer. De plus, vingt-quatre bombardiers de l'aviation américaine
ont déversé des produits chimiques sur les flammes. L'un d'eux s'est écrasé au sol

créant un second foyer d'incendie. Lea
responsables de la lutte contre le feu
craignent en effet que les deux incen-
dies en se rejoignant créent un vérita-

Jf otre bélino de Los Angeles : Kim No-
vak, pâle et défai te , tuyau d'arrosage à
la main tente vainement, du toit de sa
maison, d'enrayer l'avance des flammes.
Quelques instants plus tard elle devra

gbandojvnex. la lutte.

cer ce barrage, avec en tête une voiture
couverte de banderoles. Us lancèrent con-
tre les agents des clous, des pierres, et même
des couvercles de bouches à incendie. Qua-
tre lances de pompiers furent alors dirigées

5000 étudiants protestent
contre le totalitarisme bolchevique

A l'occasion du 44ème anniversaire de
la révolution d'octobre, le Forum pour
la démocratie, les étudiants de l'Univer-
sité de Berne, ainsi que les élèves des
écoles professionnelles et moyennes de
la ville fédérale avaient lancé un appel
à une grande manifestation en faveur
des droits de l'homme, contre la terreur
et l'esclavage. En quatre cortèges aux
flambeaux formant étoile, les manifes-
tants se sont dirigés dans le calme vers
la place du Palais.

Une foule estimée à quelque 5.000 per-
sonnes a répondu à l'appel, et a parti-
cipé dans la dignité à cette manifesta-
tion, au moment où les cortèges, de
près d'un millier de flambeaux, trans-
portant des affiches et des transparents,
eurent atteint la place du Palais.

M. Peter Kaeser, Pdt du Forum pour
la démocratie prit la parole, puis, après
le chant de l'hymne national suisse, M.
Fritz Marbach, professeur à l'Université
de Berne, exposa en termes graves la
situation actuelle. Souvent interrompu

M. Adenauer élu pour la 4e fois
chancelier fédéral
par le Bundestag

Après que les marchandages entre le
Chancelier et les libéraux démocrates
aient pris f in, le président Luebke a
formellement proposé la candidature du
Dr Adenauer au poste de chancelier de
la République Fédérale. Réuni à Bonn,
le Bundestag a procédé à son élection et
M. Adenauer, qui est âgé de 86 ans, a
commencé sa quatrième période comme
chancelier. Il est vrai qu'il a déclaré
qu'i ne voulait pas exercer son man-

dat jusqu'au bout.

M. Belkacem Krim est satisfait
RABAT — « Nous estimons que le gé-

néral de Gaulle a été cette fois-ci plus
clair et plus précis », a déclaré ce soir
M. Belkacem Krim, vice-président du
GPRA, qui séjourne depuis le ler octo-
bre au Maroc.

ble « mur de feu ». Le premier incendie
se développe dans le quartier de « Bel
Air » au nord d'une route appelée
« Mulholland Drive », qui serpente au-
tour des montagnes de Santa Monica,
plus connues sous le nom de Collines
d'Hollywood. Puis il s'est propagé vers
le sud, a franchi Mulholland Drive et
a gagné la partie des collines où s'éle-
vaient de somptueuses villas.

Pendant ce temps, le deuxième incen-
die avait éclaté dans le canyon de To-
panga, à 17 kilomètre d'Iron, à l'ouest
de Santa Monica. Hier soir, il s'étendait
sur une longueur de cinq kilomètres.
Pendant la nuit, il parvenait à un point
situé à environ 1.500 mètres de l'incen-
die de « Bel Air ».

M. Fritz Busch, commandant des
pompiers, a exprimé l'opinion qu'il ne
fallait pas écarter la théorie d'un in-
cendie criminel. Il a cependant précisé
qu'il ne possédait encore aucune preuve
pouvant corroborer cette hypothèse.
Puis, il a annoncé qu'une enquête était
ouverte.

Le bilan exact de ce sinistre sans pré-
cédant en Californie depuis l'immense
incendie qui a ravagé San Francisco en
1906 n'est pas encore connu. On estime
cependant que les dégâts matériels pour-
raient dépasser 15 millions de dollars
(64 millions et demi de francs !). Près
de 350 villas sont détruites.

La gravité de la situation est soulignée
par le fait que M. Edmund Brown,
gouverneur de l'Etat de Californie, a
déclaré « région sinistrée * la partie des
environs de Los Angeles où les incen-
dies font encore rage.

contre la foule qui , sous les jets d'eau
glacée, s'égailla en tous sens. A 21 h. 15
environ, les forces dc l'ordre avaient réussi
à évacuer le quartier et à rétablir le calme.
On ne signale pas dc blessés.

par des applaudissements, il s'est élevé
avec vigueur contre le mépris de l'hu-
manité que représentent les récents es-
sais nucléaires soviétique.

M. Gerhart Schuerch, municipal ré-
cemment élu, s'est ensuite adressé spé-
cialement à la jeunesse bernoise, lui
demandant de rester forte dans la dé-
fense de la liberté et vigilante à l'é-
gard du défaitisme.

Cette manifestation digne s'est termi-
née par une minute de silence à la mé-
moire des victimes de la terreur rouge,
puis la foule s'est dispersée dans le

Le général De Gaulle l' affi rme en Cors e

Les pourparlers Iranco-F.L
s'enoaoer d'un jour

AJACCIO. — La Corse a réservé aujourd'hui un accueil chaleureux
ou général de Gaulle qui a annoncé que les conversations avec les chefs
du F.L.N. algérien pourraient s'engager «d'un jour à l'autre ». Dans
un pays qui a fourni de nombreux éléments à la colonie européenne
d'Algérie , le générall de Gaulle a tenu, pour la première fois, à s'adresser
en termes pathétiques à ceux qui combattent sa politique algérienne

Informations contre « X »
à Paris

PARIS — Le Parquet de la Seine a
ouvert une soixantaine d'informations
contre X... pour « recherches des causes
de la mort » d'une soixantaine de Nord-
Africains dont les corps ont été, soit
repêchés dans la Seine, soit retrouvés
dans les fourrés de ia banlieue pari-
sienne depuis le ler octobre. Ces dos-
siers ont été répartis entre 7 juges
d'instruction qui vont diriger les enquê-
tes.

Le procureur de la République a en-
registré d'autre part 21 plaintes émanant
soit des familles des Nord-Africains qui
sont sans nouvelles des leurs depuis les
manifestations du 17 octobre, soit des
Nord-Africains qui se plaignent d'avoir
subi des sévices de la part des forces
de l'ordre.

Certains politiciens, dont le député-
maire de Marseille, ont laissé entendre
que les cadavres repêchés dans la Sei-
ne étaient ceux de Musulmans tués par
le service d'ordre lors des manifestations
de rue des Algériens de Paris.

H. Khronchtchev se met à
discuter le coup" avec les journalistes

Alors que la fête du 44e anniversaire de la révolution battait son
plein hier soir dans le Palais des congrès du Kremlin, M. Khrouchtchev
s'est adressé soudainement aux journalistes présents... absolument aba-
sourdis par les déclarations soudaines de M. « K » et l'empressement
avec lequel il répondait à leurs questions. C'est ainsi que M. Khroucht-
chev a insisté sur le point suivant : « L'Union soviétiques attendra
patiemment que les Occidentaux fassent le
nécessaire afin que l'Est et l'Ouest par-
viennent à un accord sur le problème de
Berlin et la question allemande. Nous at-
tendrons tant que nous aurons de la pa-
tience, mais évidemment pas indéfiniment. »

Comme on lui demandait si l'échéan-
ce de la patience du gouvernement de
l'URSS pourrait se prolonger au-delà
du 31 décembre, le chef du gouverne-
ment soviétique a diiit :

« La date du 31 décembre n'est pas
unie date I> He. Nous ne sommes pas
superstitieux. En Occident, on redoule
le numéro 13, mais nous, nous n'y prê-
tons aucune attention, et la date du 31
décembre est une date comme une au-
tre ».

En ce qui concerne les rapports en-
tre l'Est et l'Ouest, M. Khrouchtchev a
déclaré :

« Il ne faut pas nous bousculer actuel-
lement «les uns les autres, i

Aube de Chine
Il a applaudi du bout des doigts.

Il a déposé une gerbe sur le tom-
beau de Staline. Il a publiquement
déploré la condamnation des Alba-
nais. II... M. Chou en Lai, représen-
tant de cette nation chinoise en de-
venir dont la croissance affole, dont
les ambitions font trembler. Les re-
lations soviéto-chinoises vont-elles
se détériorer au point que la Russie
redeviendra cette puissance euro-
péenne malgré tout, et la Chine cet
empire asiatique ? Evolution qui per-
mettrait la création d'une Sainte Al-
liance des peuples de blancs contre
les serfs d'Extrême-Orient.

La querelle n'est-elle que «théolo-
gique» deux conceptions différentes
du communisme s'opposant ? La ri-
valité n'est-elle que de personnes,
entre «intégristes» de 'gauche Tous
les observateurs se torturent le cer-
velet. La plupart estiment parce
qu 'ils se souviennent que l'on pré-
tendait autrefois Chinois = compro-
mis, que Pékin ne tient pas encore
à devenir la seconde Mecque du
communisme.

Fiers, nationalistes à l'extrême,
honteux de la disproportion entre
leurs ambitions et leurs moyens
d'action, les Chinois enragent de n'ê-
tre pas aidés comme ils le vou-
draient par les grands frères russes.
Ceux-ci aspirent à s'arrondir le ventre

« par l'esprit, et, parfois, malheureusement,
par les actes ». Il les a adjurés de « voir
clair ». « Nous les appelons a-t-il dit. La
France est un tout, notre peuple aussi. »

Le matin même de son arrivée à Bas-
fcia , ainsi «que nous l'indiquions hier, un
attentait au plastic avait été commis au
domicile du maiire de la ville, M. Jac-

Le général Salan interviewé
par la TV américaine !

WASHINGTON — Le général Salag
a été interviewé « quelque part en Al-
gérie » par Richard Kallson du « Colum-
bia Broadcasting System ». L'interview
a paru lundi soir sur les écrans de cette
chaîne américaine de radio-télévision.
Le journaliste américain qui cherche en
Algérie à obtenir des détails sur l'OAS,
a été arrêté sur une route et une entre-
vue avec Salan lui fut proposée. Il fut
alors conduit les yeux bandés dans une

Prié de dire quand il comptait se
rendre à Genève, ce qui, dans l'espri t
du correspondant qui lui posalit la ques-
tion voulait dire : quand allait avoir
lieu une conférence au sommet ?, M.
Khrouchtchev a répondu :

« Cefla dépend de vous autres, les
correspondants de presse. Lorsque vous
nous annoncerez que tout est prêt pour
un tel voyage, nous irons à Genève. »

Comme on lui demandait si l'Union
Soviétique allait arrêter prochainement
les essais d'armes atomiques, M. Khrou-
chtchev a déclaré que « l'Union Sovié-
tique les arrêterait lorsque les Occi-
dentaux en feraient autant ».

Enfin, en conclusion, M. Khroucht-
chev a indiqué que «la question de
l'exclusion du parti de M. Molotov et
des autres membres du groupe anbipar-
ti , n'avait pais été encore discuté* en
kaut lieu ».

et à enfiler des pantoufles. Us pos-
sèdent déjà une industrie lourde.

Tout ce qu'ils consacrent à la satis-
faction de leurs besoins de consom-
mateurs c'est autant que la Chine ne
reçoit pour se transformer prompte-
ment en une grande puissance indus-
trielle. Aussi les Chinois seraient
fort capables de monnayer leur ad-
hésion à la ligne soviétique contre
de substantiels avantages économi-
ques. Ils voudraient aussi entreposer
des armes nucléaires. Jusqu'ici, les
Russes ne leur ont pas accordé cette
satisfaction. Voilà pourquoi ils en-
ragent ; voilà pourquoi ils ne tien-
nent pas à ce que les USA et l'URSS
s'entendent pour désarmer.

La rigueur, le refus hautain de cé-
der, malgré la pauvreté et le besoin,
l'intransigeance à l'égard des Russes
impressionnent favorablement les
masses du sud-est asiatique. Elles
se tournent vers cette Chine qui
s'arrache de la misère et ne respecte
pas les intérêts proches et lointains
de cette puissance blanche qu'est la
Russie. Le premier émerveillement
passé, les Asiatiques s'apercevront
que les Chinois sont eux aussi im-
périalistes. Sans doute, à ce moment
là sera-t-il trop tard ? En tout cas,
inutile désormais de chanter « Nuit
de Chine, nuit câline ».

Jacques HELLE.

.II. pourraienl
a r autre

ques GaggianeilM. A celui-ci, le géné-
ral de Gaulle a déclaré : « C'est lamen-
table. C'est absurde ».

Sur le plan international, le général
de Gaulle a affirmé à nouveau que la
France restait prête aux négociations
et parle des « prétentions d'un certain
bloc qui veut dominer le monde ». Il a
insisté SUT la nécessité d' « effacer la me-
nace » de « renoncer aux diktats ». S'il
en était ainsi, a-t-il déclaré, la France
serait « la première à faire des propo-
sitions pour résoudre tous les problè-
mes de la terre, y compris, et en pre-
mier lieu celui de l'Allemagne ». C'est
là, a-t-il dit , « le fond de ma pensée ».

maison ou le gênerai répondit à ses
questions.

Sur l'écran le général Salan est appa-
ru avec une moustache, prêt à répondre
aux questions qui lui étaient posées.
C'est ainsi qu'il a affirmé en substance :
1. L'OAS est la force réelle en Algérie

et peut terminer la guerre.
2. L'OAS n'est pas prête à négocier

avec le FLN car c'est à celui-ci de
prendre contact avec l'OAS.

3. Elle n'envisage pas de « négocier *
avec le général de Gaulle « qui est
pour nous fini : il nous a trompés ».

i. La population en Algérie, même Mu-
sulmane est avec l'OAS et protège
son action. Il a prétendu avoir été
arrêté par des patrouilles de l'armée
française puis relâché.

Salan écrit aux évêques
La « délégation générale en métropole »

de l'O.A.S. a fait parvenir hier aux jour-
naux français le texte d'une lettre que le
général Salan a envoy é aux archevêques
et évêques de France le 22 octobre.

Dans cette lettre , le chef de l'O.A.S.
marque sa satisfaction de la publication
(dont nous nous sommes fait l'écho) le 14
octobre dernier , par l'assemblée des prélats,
d'une déclaration traitant de « la violence
devant la loi de Dieu ».

Il souligne le fait que le gouvernement
français s'apprête à abandonner un million
de chrétiens à l'Islam.

^ 
Enfin , il assure les évêques de ses « sen-

timents filiaux ».

Grave incendie à Alger
Cette nuit, 5 charges de plastic ont

exploses à Ora n, et 7 à Alger. Dans cette
ville, l'hôtel de ville a été visé par l'O.A.S.
Le garage a été plasti qué. Il y a d'énormes
dégâts. Le stock d'essence a pris feu, et à
minuit le sinistre n'avait pu être maîtrisé.

0 Dans la nuit, une nouvelle charge de
plastic a exp losé à Bastia, devant la per-
manence du parti communistes




